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LE MARCHÉ CÉRÉALIER EST CONFRONTÉ À UNE BAISSE DES PRIX 
L’ÉGYPTE ET L’ALGÉRIE FONT PARTIE DU TOP-5 

DES ACHETEURS DE CÉRÉALES RUSSES 
Le pays des pharaons est le premier 
importateur de blé russe. Il est suivi de 
la Turquie, du Bangladesh et du Pakis‐
tan. L’Algérie arrive en cinquième posi‐
tion.  
Au total, la Russie a exporté 47 millions 
de tonnes de céréales entre le 1er juillet 
2023 et le 10 mars, a fait savoir Arkadi 
Zlotchevsky, président de l’Union céréa‐
lière russe. Avant la fin de la saison (le 
30 juin), la Russie pourrait exporter 23 

millions de tonnes de plus. Ce volume 
peut même être majoré si le gouverne‐
ment valide un quota supplémentaire de 
4 millions de tonnes. Actuellement, le 
marché céréalier est confronté à une 
baisse des prix, qui touche surtout le blé 
alors que ses réserves mondiales pour‐
raient diminuer de 2% selon les prévi‐
sions, a indiqué le responsable. D’après 
lui, le redressement des prix ne peut sur‐
venir qu’au cours de la saison prochaine. 
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D’IMPORTANTES QUANTITÉS DE POULET MISES 
SUR LE MARCHÉ POUR FAIRE BAISSER LES PRIX 

En sortie de travail à Alger, le ministre du 
Commerce et de la Promotion des expor‐
tations, Tayeb Zitouni, a révélé la mise 
sur le marché de grandes quantités de 
poulet, prochainement, pour lutter contre 
la spéculation. Le ministre du Commerce 
déplore, dans ce sens, l’augmentation des 
prix par certains commerçants durant le 
mois de Ramadhan. Il assure que la 

riposte de l’Etat sera «forte» si ces 
mêmes commerçants «dépassent les 
limites». Par ailleurs, le ministre du Com‐
merce affirme que 500 marchés natio‐
naux, qui comptent 8 500 opérateurs à 
leurs effectifs, sont mobilisés pour faire 
baisser les prix. Selon lui, ces derniers 
connaissent une baisse pour certains 
produits et une hausse pour d’autres. 

OUBI BOUCHRAYA, REPRÉSENTANT DU FRONT POLISARIO À GENÈVE :  

 «LES DÉPLACEMENTS FORCÉS PARTICIPENT DE LA 
POLITIQUE DE COLONISATION DE L’OCCUPANT» 

Le représentant du Front Polisario 
auprès de la Suisse, des Nations unies et 
des organisations internationales à Genè‐
ve, l’ambassadeur Oubi Bouchraya 
Bachir, cité par l’APS, a affirmé que les 
déplacements forcés des Sahraouis dans 
plusieurs régions des territoires occupés 
du Sahara occidental «participent de la 
politique de colonisation et de l’exploita‐
tion illégale des ressources du peuple 
sahraoui perpétuées par l’occupant 
marocain».  Dans un entretien accordé, 
dimanche, à Radio Algérie Internationale, 
Oubi Bouchraya Bachir a précisé que «les 
régions concernées par les opérations  de 
déplacement présentent un fort potentiel 
en matière d’énergie éolienne que le 
Makhzen veut exploiter dans sa course 
effrénée pour l’exportation d›énergies 
renouvelables vers l’Union européenne».  
Selon le responsable sahraoui, «le peuple 
sahraoui est arrivé à la même conviction 

que le peuple palestinien, à savoir que le 
recouvrement des droits légitimes et 
l’établissement de l’Etat indépendant ne 
sauraient se réaliser en misant unique‐
ment sur la communauté internationale, 
l’ONU et les principes de la légalité inter‐
nationale, mais passent aussi par la résis‐
tance sur le terrain, une option qui se 
déploie depuis des mois dans les terri‐
toires sahraouis occupés».  Le diplomate 
sahraoui a en outre fustigé les «conces‐
sions successives» du Premier ministre 
espagnol au profit du régime marocain 
«au détriment des droits historiques du 
peuple sahraoui», les jugeant «en contra‐
diction avec  les résolutions onusiennes». 
«Il s’agit purement et simplement d’une 
renonciation claire de l›ancienne puis‐
sance coloniale à ses responsabilités juri‐
diques, historiques et politiques vis‐à‐vis 
du peuple sahraoui, depuis son retrait 
non‐organisé dans les années 1970. 

LA FRFRANCE DEVIENTDEVIENT LELE DEUXIÈMEDEUXIÈME EXPEXPORTRTATEURTEUR D'ARMERMES AU MONDENDE 
L'augmentation des importations 
d'armes par les pays européens 
entre 2019 et 2023 est due en 
grande partie aux transferts 

massifs d'armes vers l'Ukraine 
en 2022 et 2023, selon une étude 
récente. Les pays européens ont 
presque doublé leurs importa‑
tions d'armes entre 2014‑2018 

et 2019‑2023, augmentant leurs 
achats de 94 % au cours de la 

période observée, selon une 

nouvelle étude de l'Institut inter‑
national de recherche sur la paix 

de Stockholm (SIPRI). 
Une grande partie de cette aug‑

mentation est due aux transferts 
d'armes vers l'Ukraine, qui lutte 
toujours contre l'invasion russe 

et qui, entre 2022 et 2023, a reçu 
23 % des importations d'armes 

de la région en 2019‑2023. 
Deux pays européens ‑ la France 
et l'Italie ‑ ont également consi‑

dérablement augmenté leurs 
exportations au cours de la 

même période, trouvant des 
acheteurs en Europe, en Asie et 

au Moyen‑Orient. Il est peut‑être 
surprenant de constater, compte 
tenu des conflits en Ukraine et à 
Gaza, que le volume global des 

transferts internationaux 
d'armes a légèrement diminué 

de 3,3 % entre 2014‑2018 et 
2019‑2023. Le plus grand impor‑

tateur en Europe a de loin été 
l'Ukraine avec 23 % de toutes les 
importations européennes entre 
2019 et 2023. Viennent ensuite 

le Royaume‑Uni (11 % de toutes 
les importations européennes) 

et les Pays‑Bas (9,0 %). 55 % des 
importations d'armes par les 
pays européens entre 2019 et 

2023 provenaient des États‑Unis, 
dont les exportations vers l'Eu‑
rope ont augmenté de 35 % par 

rapport à la période précédente, 
2014‑2018. "De nombreux fac‑
teurs poussent les États euro‑
péens membres de l'OTAN à 

importer des armes des États‑
Unis, parmi lesquels la volonté 

de maintenir les relations trans‑
atlantiques et des questions plus 

techniques, militaires et liées 
aux coûts", explique Dan Smith, 

directeur du SIPRI, dans un com‑
muniqué de presse. 

GUERRE EN UKRAINE :  

LA RUSSIE PRODUIRAIT PRESQUE TROIS FOIS 
PLUS D’OBUS D’ARTILLERIE QUE LES ÉTATS-UNIS 

ET L’EUROPE RÉUNIS 
La Russie a accru sa 

capacité de production 
grâce à une efficace éco‐
nomie de guerre, selon 

des données de services 
de renseignement de 

l’OTAN citées par CNN. 
Pour conduire sa guerre 
d’agression en Ukraine, 
qui s’est transformée en 
guerre d’usure, Moscou 
produirait aujourd’hui 

250.000 munitions d’ar‐
tillerie par mois, soit 

près de 3 millions par 
an, selon les informa‐
tions des services de 

renseignement de 
l’OTAN que révèle la 

télévision CNN. En face, 
les États‐Unis et l’Europe 

peuvent aujourd’hui 
produire près d’1,2 mil‐

lion de munitions 
chaque année pour sou‐

tenir les forces ukrai‐
niennes, selon un haut 

fonctionnaire d’un servi‐

ce de renseignement 
européen cité par le 

média américain. Et si 
l’Ukraine s’est promis de 

produire elle‐même 
100.000 obus d’artillerie 
par mois, soit moins de 
la moitié de ce que pro‐
duit la Russie, l’objectif 

s’éloigne désormais avec 
le blocage par le Congrès 

des États‐Unis d’une 
nouvelle aide américaine 
de 60 milliards d’euros. 

DANS UN CONTEXTE RÉGIONAL EXPLOSIF AVEC LA GUERRE À GAZA ET DES ATTAQUES EN MER ROUGE DES HOUTHISTES  

LA CHINE, LA RUSSIE ET L’IRAN MÈNENT DES EXERCICES MILITAIRES CONJOINTS 
Les trois pays, qui ont une volonté com‐
mune de contrer ce qu’ils présentent 
comme l’hégémonie américaine, organi‐
sent des manœuvres dans le golfe 
d’Oman, de lundi à vendredi. Les 
marines chinoise, russe et iranienne 
organisent, depuis lundi 11 mars, et 
durant la semaine, des exercices mili‐
taires conjoints dans le golfe d’Oman, 

dans un contexte régional explosif avec 
la guerre à Gaza et des attaques en mer 
Rouge par les rebelles yéménites hou‐
thistes. Ces trois pays, qui partagent une 
volonté commune de contrer ce qu’ils 
présentent comme l’hégémonie améri‐
caine, avaient déjà organisé en mars 
2023 des exercices conjoints dans la 
région. Ces manœuvres ont pour objectif 

de «maintenir conjointement la sécurité 
maritime régionale», selon le ministère 
de la Défense chinois. 
«La Chine enverra le destroyer lance‐
missiles Urumqi, la frégate lance‐mis‐
siles Linyi et le navire de ravitaillement 
Dongpinghu», a‐t‐il dit lundi, au premier 
jour de ces exercices qui s’achèveront 
vendredi. Un détachement de navires de 

la flotte russe du Pacifique, mené par le 
croiseur Varyag, est arrivé à cet effet 
lundi au port iranien de Chabahar (Sud‐
Est), ont rapporté les médias d’Etat 
russes. «L’objectif principal des 
manœuvres est d’assurer la sécurité de 
l’activité économique maritime», ont‐ils 
précisé, citant le ministère de la Défense 
russe. 
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L
e président de la Répu‐
blique, Abdelmadjid Teb‐
boune, a reçu un appel 

téléphonique de son homo‐
logue français, Emmanuel 
Macron, lors duquel les deux 
chefs d’Etat ont évoqué les 
relations bilatérales et des 
questions de dimension régio‐
nale et internationale, selon 
un communiqué de la Prési‐
dence de la République, publié 
lundi soir. Au cours de cet 
entretien téléphonique, le pré‐
sident de la République "a 
exprimé sa profonde inquiétu‐
de concernant les développe‐
ments de la situation en Pales‐
tine occupée, en particulier à 
Ghaza", ajoute la même sour‐
ce. Les deux présidents ont en 
outre évoqué "les perspectives 
économiques communes pro‐
fitables aux deux pays, notam‐
ment dans les domaines de 
l'agriculture, de l'énergie, des 
terres rares et de l'industrie 
ferroviaire". "Les deux prési‐
dents ont, enfin, convenu, de la 
visite officielle du président de 
la République en France, qui 

aura lieu à la fin septembre, 
début octobre, la date officielle 
de la visite devant être fixée 
ultérieurement", indique le 
communiqué. Initialement 
prévue pour les 2 et 3 mai 
2023, la visite d’Abdelmadjid 
Tebboune à Paris a été déca‐
lée, dans un premier temps, à 
la deuxième quinzaine du 
mois de juin de la même 
année, avant d’être renvoyée 

sine die. Le ministre algérien 
des Affaires étrangères, 
Ahmed Attaf, avait révélé, fin 
2023,  les raisons du report de 
la visite du président Abdel‐
madjid Tebboune en France, 
citant les « cinq lourds et 
grands dossiers » qui plom‐
bent les relations entre Alger 
et Paris. Assurant que la visite 
du chef de l’Etat algérien en 
France « fait toujours l’objet 

de préparatifs », il a cependant 
précisé que celle‐ci « dépend 
du règlement de ces « cinq 
dossiers ».  Il a cité notamment 
les dossiers de la mémoire, la 
mobilité des personnes, la 
coopération économique, les 
essais nucléaires français dans 
le Sahara algérien et la restitu‐
tion de l’épée ainsi que le bur‐
nous de l’émir Abdelkader.       

                       I.M.Amine

ALORS QUE LA COMMUNAUTÉ INTERNATIONALE GARDE TOUJOURS LE SILENCE 

Les habitants de Ghaza rompent le jeûne au milieu des décombres et des ruines 
Alors que la communauté inter‐
nationale garde toujours le 
silence, l’entité sioniste, puis‐
sance occupante, continue de 
mener sa brutale campagne 
militaire contre le peuple pales‐
tinien dans le territoire palesti‐
nien occupé, en particulier dans 
la bande de Ghaza. 
C’est dans  l’horreur et dans une 
profonde incrédulité que les 
Ghazaouis passent le mois sacré 
du Ramadhan. Les habitants de 
Ghaza s’étaient rassemblés 
lundi soir sans joie, autour de 
maigres repas, pour une pre‐
mière rupture quotidienne du 

jeûne. « Ce ramadan n'a pas le 
goût d'un ramadan. Il a plutôt le 
goût du sang, de la misère, de la 
séparation et de l'oppression", a 
témoigné une Palestinienne 
déplacée à Rafah, Oum Moham‐
med Abou Matar, citée par l’AFP.  
L'aide internationale, contrôlée 
par les sionistes, n'entre qu'au 
compte‐gouttes dans la bande 
de Ghaza, un territoire de 2,4 
millions d'habitants où l'ONU 
redoute une famine généralisée. 
La situation est particulière‐
ment grave dans le nord, où 
l'acheminement de l'aide pour 
environ 300 000 personnes, 

selon l'ONU, est rendu presque 
impossible par les pillages, les 
combats et les destructions. 
L'aide internationale entre à 
Ghaza principalement via 
Rafah, une ville collée contre la 
frontière fermée avec l'Egypte 
où sont massés, selon l'ONU, 
près d'un million et demi de 
Palestiniens vivant dans l'an‐
goisse d'une offensive terrestre 
annoncée par la force occupan‐
te. Face à l'urgence humanitaire 
dans la bande de Ghaza, l'Union 
européenne veut mettre en 
place une voie maritime depuis 
Chypre, le pays de l'UE le plus 

proche des côtes du Moyen‐
Orient. 
Un premier bateau appartenant 
à l'ONG espagnole Open Arms a 
quitté hier matin le port de Lar‐
naca, distant d'environ 370 
kilomètres de Ghaza, en 
empruntant ce couloir. Le 
bateau remorque une barge 
chargée de 200 tonnes de vivres 
qui doivent être distribués à 
Ghaza par l'organisation améri‐
caine World Central Kitchen, 
dont les équipes sur place ont 
construit une jetée pour débar‐
quer la cargaison. Mais l'ONU, 
tout en saluant le départ d'un 

premier bateau, a répété hier 
que l'envoi d'aide par mer et les 
parachutages ne pouvaient se 
substituer à la voie terrestre. 
"Nous avons besoin d'un accès 
terrestre et de livraisons sécuri‐
sées et régulières", a déclaré le 
porte‐parole du Bureau de 
coordination des affaires huma‐
nitaires de l'ONU (Ocha), Jens 
Laerke. "Le temps presse" pour 
éviter la famine dans le nord de 
Ghaza, a averti la directrice du 
Programme alimentaire mon‐
dial (PAM) des Nations unies, 
Cindy McCain. 

Y.S.

 

DES VILLES 
AMÉRICAINES VONT 

JUSQU’À PAYER 
POUR ATTIRER DES 
TÉLÉTRAVAILLEURS     

Le Président Tebboune s’entretient par téléphone 
avec son homologue égyptien 

Le Président de la Répu‐
blique, M. Abdelmadjid Teb‐
boune, a reçu, hier,  un appel 
téléphonique de son homo‐
logue égyptien,                  M. 
Abdel Fattah al‐Sissi, à l’occa‐
sion du mois sacré du Ramad‐
han lors duquel il lui a souhai‐
té, ainsi qu’au peuple algérien 
frère, bien‐être et stabilité, 

indique un communiqué de la 
Présidence de la République.                 
« Le Président de la Répu‐
blique, M. Abdelmadjid Teb‐
boune, a reçu un appel télé‐
phonique du président de la 
République Arabe d’Egypte, 
M. Abdel Fattah al‐Sissi, à l’oc‐
casion de l’avènement du 
mois sacré de Ramadhan, lors 

duquel il lui a souhaité, ainsi 
qu’au peuple algérien frère, 
bien‐être et stabilité », rap‐
porte le communiqué cité par 
des médias. Pour sa part, « le 
Président Tebboune a remer‐
cié son homologue égyptien 
pour ses nobles sentiments, 
lui souhaitant ainsi qu’au 
peuple égyptien frère, santé, 

prospérité et bien‐être », 
ajoute le communiqué. Les 
deux Présidents ont évoqué 
au cours de cet entretien les 
derniers développements au 
niveau de la Palestine occu‐
pée et la situation au niveau 
de la bande de Gaza, souligne 
la même source. 

R.N. 
IL PREND PART AU FORUM ANNUEL DE LA LIGUE FÉDÉRALE DES ENTREPRISES MOYENNES 

Aoun attendu aujourd’hui en Allemagne 
Chargé par le Président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, le ministre de l’In‐
dustrie et de la Production 
Pharmaceutique, M. Ali Aoun, 
se rendra aujourd’hui à Berlin 
en Allemagne pour participer 
aux travaux du forum annuel 

de la ligue fédérale des entre‐
prises moyennes. Selon un 
communiqué du ministère, le 
congrès sera organisé cette 
année sous le slogan : « Une 
journée d’avenir pour les 
petites et moyennes entre‐
prises », avec la présence de 

grandes figures de l’industrie 
et de l’économie en Alle‐
magne, en plus du Premier 
ministre de la Malaisie et de 
Thaïlande et six ministres du 
gouvernement allemand. 
«Plusieurs thématiques 
importantes liées aux petites 

et moyennes entreprises 
seront abordées lors de cette 
rencontre, notamment les 
questions de la numérisation, 
la transition écologique, les 
mouvements de la main‐
d’œuvre et la communication 
», explique la même source.

Au cours de cet entretien téléphonique, le président de la République "a exprimé sa profonde 
inquiétude concernant les développements de la situation en Palestine occupée, en particulier à 
Ghaza", ajoute la même source.

TUNISIE, SOUDAN, LIBYE  
ET MALI 

AGITATION 
DANS LA RÉGION 

MAGHRÉBO-SAHARO-
SAHÉLIENNE 

Le Maghreb connaît une agitation de 
basse intensité depuis plusieurs 
semaines. Comme si la présence des 
Israéliens aux portes ouest de l’Algé‑
rie ne suffisait pas, il y a aujourd’hui 
un frémissement politique au Mali et 
en Libye qu’il faudrait surveiller 
comme le lait sur le feu. Au Mali, nous 
le disions dans un précédent article, 
la médiation internationale, menée 
par Alger, a été mise entre paren‑
thèses par le pouvoir du colonel Assi‑
mi Goïta, de même que les interlocu‑
teurs de la CMA et du CSP. De ce fait, 
c’est à ses risques et périls que le 
colonel avance dans un Nord‑Mali 
tout à fait explosif. Assimi Goita, qui 
semble avoir installé son autorité à 
Bamako, ne doit aucunement sous‑
estimer la Confédération des Mouve‑
ments de l’Azawad, qui peut à tout 
moment basculer dans une nouvelle 
rébellion, avec cette fois‑ci, la possi‑
bilité de voir des groupes armés, ter‑
roristes ou politiques, entrer en lice. 
En Libye, c’est « ni guerre ni paix », 
mais avec toujours un épouvantail 
nommé Haftar, et qui peut faire bas‑
culer tout le pays dans le chaos à la 
première occasion. Mais c’est, 
aujourd’hui, surtout le Soudan qui 
donne les plus vives inquiétudes à 
l’Algérie. Depuis le 15 avril, de vio‑
lents affrontements touchent ce pays 
d'Afrique de l'Est, qui traverse une 
délicate transition depuis la chute, en 
2019, de Omar el‑Béchir. Le conflit 
couvait depuis des semaines au Sou‑
dan entre l'armée du général Abdel 
Fattah al‑Burhane ‑ dirigeant de facto 
du pays ‑ et la puissante force para‑
militaire du général Mohamed Ham‑
dane Daglo, dit "Hemedti", avant de 
s’afficher comme une guerre fratrici‑
de ouverte. Les deux hommes ‑ qui 
ont tous deux servi sous l'ancien pré‑
sident Omar el‑Béchir ‑ avaient évin‑
cé ensemble les civils du pouvoir lors 
du putsch d'octobre 2021 avant de 
retourner leurs armes l'un contre 
l'autre. Mais si Al Borhane bénéficie 
de la légitimité nationale et interna‑
tionale, « Hemetti » s’appuie princi‑
palement sur des entités‑liges très 
dangereuses pour la stabilité de la 
région : le maréchal Haftar, les Emi‑
rats arabes et l’entité sioniste. 
Armes, logistique et argent lui par‑
viennent du Fezzan libyen de la part 
des Emirats via Khalifa Haftar. Et 
quand ces trois entités se réunissent, 
le chaos n’est jamais loin… 

F.O. 

IL A REÇU UN APPEL TÉLÉPHONIQUE DE SON HOMOLOGUE FRANÇAIS    

Le président Tebboune en visite 
en France l’automne prochain
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L
es prières suréroga‐
toires de Tarawih ont 
commencé dimanche 10 

mars à la Grande Mosquée 
de Paris, en présence de très 
nombreux fidèles. «Nous 
sommes heureux d’informer 
nos fidèles que des imams 
viendront   d’Algérie à l’oc‐
casion du mois béni de 
Ramadhan 1445/H‐2024 
pour assurer les prières su‐
rérogatoires de Tarawih à la 
Mosquée de Paris et dans 
des mosquées de sa Fédéra‐
tion, comme il était de cou‐
tume avant les années de 
difficultés liées à la pandé‐
mie de Covid‐19 », lit‐on sur 
le site de la Grande Mosquée 
de Paris. Une mesure qui a 
suscité l’enthousiasme des 
fidèles. « La Grande Mos‐
quée de Paris souhaite ses 
meilleurs vœux aux musul‐
mans. Elle les invite à vivre 
ce mois de jeûne dans la 
piété, la solidarité et l’har‐
monie avec tous nos conci‐
toyens. Nous prions notre 
Seigneur pour que ce mois 
béni apporte un cessez‐le‐
feu immédiat et une paix 
juste et durable à Ghaza, et 
apaise les douleurs des vic‐
times de la violence et de 
l’injustice dans le monde », a 
déclaré Chems‐eddine Hafiz, 

recteur de la Grande Mos‐
quée de Paris. Pour rappel, 
le ministre des Affaires reli‐
gieuses et des Wakfs, Youcef 
Belmehdi, avait présidé, au 
mois de février dernier, à 
Alger, une réunion de coor‐
dination avec le recteur de la 
Grande Mosquée de Paris, 
Chems‐Eddine Hafiz, consa‐
crée à l'examen de plusieurs 
questions pour garantir l'en‐
cadrement spirituel et reli‐
gieux au profit de la commu‐
nauté nationale établie à 
l'étranger. Lors de cette ren‐
contre à laquelle avait pris 
part le directeur général de 
la Grande Mosquée de Paris, 
Mohamed Ouanoughi, et des 
cadres du ministère, M. Bel‐

mehdi avait affirmé que 
cette réunion  s'inscrivait 
dans le cadre "des orienta‐
tions du président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, et de ses engage‐
ments envers la communau‐
té nationale établie à l'étran‐
ger".  
"La coordination est en 
cours avec les responsables 
de la mosquée de Paris au 
service de la communauté 
conformément au program‐
me d'action du gouverne‐
ment dans son volet lié à 
l'encadrement spirituel de la 
communauté dont l’envoi 
d’imams en prévision du 
mois de Ramadhan". "L'Algé‐
rie a envoyé 60 imams vers 

six pays africains et euro‐
péens, hormis la France", a 
fait savoir le ministre, qui a 
ajouté que "la coordination 
se fait avec la mosquée de 
Paris à ce sujet". Il a souligné 
que "ce service demeure un 
devoir national sur lequel le 
président de la République 
insiste constamment en vue 
d'assurer un encadrement 
spirituel aux enfants de la 
communauté nationale à 
l'étranger".  « La dotation de 
la Grande Mosquée de Paris 
d'un nouveau lot d'exem‐
plaires du Coran en braille, 
distribués en Europe comme 
en Afrique, s'inscrit aussi 
dans cet objectif », a‐t‐il pré‐
cisé. Pour sa part, le recteur 
de la Grande Mosquée de 
Paris a indiqué que les pré‐
paratifs étaient en cours 
pour la rentrée au niveau de 
l'Institut Ibn Badis (ancien 
siège du consulat d'Algérie à 
Vitry), durant le mois de 
septembre prochain afin de 
poursuivre la formation des 
imams". Et d’ajouter que le 
président de la République, 
soucieux des questions de la 
communauté nationale à 
l'étranger, a décidé d'attri‐
buer ce siège à la Mosquée 
de Paris. 

Par Amel B. et Agences 

MUSTAPHA ZEBDI, PRÉSIDENT DE L’ASSOCIATION DE PROTECTION DES CONSOMMATEURS, À 
«L’EXPRESS» : 

« On est loin des hausses de prix des années précédentes» 
Le premier responsable de cette associa‐
tion juge cependant que les prix actuels 
du poulet sont injustes. Il relève que les 
prix de la viande rouge restent égale‐
ment très élevés en dépit des importa‐
tions. 
 

Entretien réalisé par Khaled 
Remouche 

 
L’EXPRESS : QUELLE EST VOTRE 
APPRÉCIATION SUR LA MAÎTRISE 
DU MARCHÉ EN CE DÉBUT DU 
RAMADHAN ? 
 
Mustapha Zebdi : Il convient de faire le 
constat concernant les produits agri‐
coles et les produits agroalimentaires, il 
n’y a pas de pénurie. Nous constatons 
une abondance sur le marché concer‐
nant les produits de large consomma‐
tion. Les prix n’ont pas connu de hausse 
à l’exception de 2 ou 3 produits. En tout 
état de cause, on est grosso modo loin 
des hausses des prix des années précé‐
dentes pour beaucoup de produits. Les 
efforts effectués dans la régulation, dans 
l’organisation du marché, dans la traça‐
bilité donnent satisfaction. Mais le mar‐
ché national reste imprévisible. Il faut 
rester éveillés et surveiller le marché 
 
COMMENT EXPLIQUEZ-VOUS QUE 

LES PRIX DU POULET RESTENT 
TRÈS ÉLEVÉS ? 
Les prix du poulet actuellement n’ont 
pas pour l’heure atteint les niveaux sans 
précédent connus il y a quelque temps, à 
savoir 600 dinars le kilogramme. Mais 
ils restent très élevés. Ils connaissent 
une hausse par rapport à ceux des deux 
dernières semaines. Les prix tournent 
autour de 500 dinars le kilogramme. Il y 
a eu importation de quantités de viande 
blanche du Brésil. Un poulet importé 
était cédé à 500 dinars le 1,5‐1,7 kilo‐
gramme Mais des voix se sont élevées :   
« Ces importations vont détruire le petit 
éleveur ». Cela a freiné les importations 
de poulet et du coup le marché n’a pas 
connu une baisse des prix du poulet, ni 
une stabilité des prix. Les prix du poulet 
aujourd’hui sur le marché de détail sont 
injustes. Au regard des prix du poulet de 
l’ONAB, l’Office national de l’aliment du 
bétail, cédés à 400 dinars le kilogramme. 
Pourtant, cette entreprise cherche à 
faire des gains économiques. Il y a donc 
des marges bénéficiaires différentes 
assez importantes. 
 
QU’EN EST –IL DES PRIX DE LA 
VIANDE ROUGE TRÈS PRISÉE AU 
COURS DU MOIS DE RAMADHAN ? 
Les prix de la viande ovine très prisée au 
cours du mois de Ramadhan se situent 
entre 2 600 et 2 800 dinars le kilogram‐

me. Ce sont des prix très élevés. Il y a eu 
des importations de quantités de viande 
rouge pour satisfaire le marché pendant 
le mois de Ramadhan. Ces quantités 
s’avèrent insuffisantes. Il y a eu décalage 
entre l’arrivée de ces quantités de vian‐
de et une demande en augmentation 
pendant le Ramadhan. Tout comme les 
points de vente de la viande importée, 
ils restent insuffisants. 
 
COMMENT EXPLIQUEZ-VOUS QUE 
L’OFFRE LOCALE DE VIANDE ROUGE 
N’ARRIVE PAS À SATISFAIRE LA 
DEMANDE DOMESTIQUE ? 
C’est une grande question. Ce qu’on 
constate, c’est qu’il y a un manque de 
têtes d’ovins et de bovins sur le sol 
national. 
On avançait que l’Algérie disposait de 26 
millions de têtes d’ovins, on s’est retrou‐
vé avec 19 millions de têtes. A quoi est 
due cette situation ? Aux éleveurs qui 
quittent le métier ? Aux coûts ? Aux 
intermédiaires qui poussent les prix à la 
hausse ? Cette grande question doit être 
prise en charge dans le cadre d’une 
étude. Inverser la tendance suppose de 
grands investissements dans l’élevage 
comme on l’a fait pour la production de 
fruits et légumes, pour l’élevage de 
vaches laitières. Les pouvoirs publics 
doivent intervenir pour qu’il y ait de 
grands investissements dans l’élevage 

d’ovins et de bovins, pour satisfaire les 
besoins des consommateurs, pour que 
l’Algérie soit autonome en matière 
d’offre concernant la viande rouge. 
LES MARCHÉS DE PROXIMITÉ QUI 
SERONT OUVERTS EN PLUS GRAND 
NOMBRE PENDANT LE RAMADHAN 
SONT-ILS SUFFISANTS ? 
Il y a un grand manque dans les marchés 
de proximité. Il y a de grandes com‐
munes qui ne disposent pas de marché 
communal. Même dans la capitale. Cer‐
tains marchés de proximité sont aban‐
donnés parce que éloignés des zones 
urbaines ou des centres de consomma‐
tion. Notre association a appelé à la mise 
en place de marchés parisiens (espaces  
constitués de tentes ou de véhicules 
aménagés pour la vente où l’aspect 
esthétique n’est pas négligé) pour rap‐
procher le consommateur et mettre à sa 
disposition ce dont il a besoin sans se 
déplacer à des kilomètres pour s’appro‐
visionner. Leur mise en place permettra 
un meilleur approvisionnement des 
consommateurs. 
 
LE PLAFONNEMENT DES MARGES 
BÉNÉFICIAIRES POUR LES PRO-
DUITS DE LARGE CONSOMMATION 
EST-IL APPLIQUÉ ? 
Il y a eu l’application du plafonnement 
des marges bénéficiaires pour les 

Le ministre des Affaires religieuses et des Wakfs, Youcef Belmehdi, avait présidé, au mois 
de février dernier, à Alger, une réunion de coordination avec le recteur de la Grande 
Mosquée de Paris, Chems-Eddine Hafiz, consacrée à l'examen de plusieurs questions pour 
garantir l'encadrement spirituel et religieux au profit de la communauté nationale établie à 
l'étranger

L’ALGÉRIE Y A ENVOYÉ DES IMAMS À L’OCCASION DU MOIS SACRÉ DE RAMADHAN 

Début des prières de Tarawih 
à la Grande Mosquée de Paris

ACTUALITÉ
RAMADHAN : 

DE NOUVEAUX  
HORAIRES POUR 

LES TÉLÉPHÉRIQUES                
ET TÉLÉCABINES 

Un programme d’exploitation spécial de 
transport par téléphérique et télécabine a été 
mis en place à l’occasion du mois sacré de 
Ramadhan. Ces horaires spéciaux ont été éta‐
blis à partir du 11 mars courant et demeure‐
ront en vigueur jusqu’à la fin du Ramadhan, a 
annoncé, hier l’Entreprise de transport algé‐
rien par câble (ETAC/SPA) dans un communi‐
qué. Il s’agit d’adapter les horaires des instal‐
lations de l’ETAC à l’échelle nationale, afin de 
mieux répondre aux exigences des citoyens 
et des visiteurs, tout en observant les tradi‐
tions et les pratiques religieuses, souligne 
l’entreprise. Ainsi, pour la télécabine de 
Tlemcen (TC TLM), les horaires sont de 8h00 
à 18h00 durant les jours ouvrables et de 
14h30 à 18h00 durant les vendredis et de 
9h00 à 18h00 pour les samedis. S’agissant de 
la télécabine d’Oran (TC Oran), les horaires 
sont de 8h00 à 17h45 durant les jours 
ouvrables et de 14h30 à 17h45 durant les 
vendredis et de 9h00 à 17h45 pour les same‐
dis. Concernant le téléphérique Mémorial à 
Alger, les horaires sont fixés de 8h00 à 18h00 
tous les jours de la semaine, tandis que pour 
la soirée, les horaires sont fixés de 20h30 à 
23h30. Les horaires de service de la télécabi‐
ne de Bab El‐Oued (Alger) sont fixés de 7h00 
à 18h00 tous les jours de la semaine, à l’ex‐
ception de vendredi dont le service sera de 
14h00 à 18h00. Pour la soirée, elle est opéra‐
tionnelle de 20h30 à 23h30. Enfin, les 
horaires de service de la télécabine de Tizi‐
Ouzou sont fixés de 7h00 à 17h30 les jours 
ouvrables et de 14h00 à 17h30 durant les 
vendredis, tandis que pour la soirée, elle est 
opérationnelle de 20h30 à 23h30, selon le 
communiqué. «Les plages horaires spéci‐
fiques ont été élaborées dans le but de garan‐
tir une connectivité ininterrompue et fiable 
tout au long du mois sacré du Ramadhan», 
souligne l’ETAC, en affirmant son «engage‐
ment à faciliter la mobilité des citoyens tout 
en préservant scrupuleusement les valeurs 
culturelles et religieuses». 

R.N. 
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L
e ministre a précisé, lors du 
Forum de la Radio algé‐
rienne, que "près de 

320.000 personnes sur les 
deux millions de bénéficiaires 
du dispositif de l'allocation 
chômage ont été orientées vers 
le monde du travail", ajoutant 
que "30.000 d'entre elles ont 
bénéficié d'emplois stables et 
117.000 bénéficiaires ont été 
formés selon les besoins du 
marché". Evoquant  l'élargisse‐
ment de la base des affiliés à la 
sécurité sociale, Bentaleb a fait 
état d'"une hausse du taux 
d'employeurs affiliés estimée à 
plus de 14,1% entre 2021 et 
2023, soit 53.847 nouveaux 
affiliés au cours de cette pério‐
de marquée par une récession 
économique et une crise sani‐
taire mondiale". Pour le 
ministre, ces statistiques "tra‐
duisent une reconstitution de 
la base économique en Algérie, 
désormais établie sur un systè‐
me transparent et juste, où les 
engagements vis‐à‐vis de la 
sécurité sociale sont honorés et 
où il existe une relation de 
confiance entre les employeurs 

et les institutions de l'Etat". En 
Algérie, "la protection sociale 
est consacrée constitutionnel‐
lement et occupe une place 
importante parmi les engage‐
ments du président de la Répu‐
blique, M. Abdelmadjid Teb‐
boune", a soutenu le ministre. 
Il ajoute à ce propos que "les 
statistiques fournies par l'As‐

sociation internationale de la 
sécurité sociale confirment que 
l'Algérie arrive devant en 
termes de taux de couverture 
sociale, qui est d'environ 77%". 
C'est un "taux honorable par 
rapport à d'autres pays", a‐t‐il 
dit. L'engagement de l'Algérie 
en matière de protection socia‐
le est "fondamental", a‐t‐il 

affirmé, précisant que tous les 
risques prévus dans les 
Accords internationaux de 
sécurité sociale étaient cou‐
verts, outre l'indemnité de chô‐
mage‐intempéries dont bénéfi‐
cient les entrepreneurs du sec‐
teur de l'hydraulique et des 
travaux publics. 

N.S. 

Le ministre du Travail, de l'Emploi et de la Sécurité sociale, Fayçal Bentaleb, a indiqué, avant-hier, que 
près de 320 000 personnes sur les deux millions de bénéficiaires du dispositif de l'allocation chômage 
avaient été orientées vers le monde du travail, 30.000 d'entre elles ayant bénéficié d'emplois stables.

BÉNÉFICIAIRES DE L'ALLOCATION CHÔMAGE 

Près de 320 000 personnes 
orientées vers le monde du travail

ACTUALITÉ

CACOBATPH MÈNE DES ACTIONS DE CONTRÔLE 

Du travail au noir dans 5000 entreprises 
Près de 5 000 entreprises ont 
été épinglées et répertoriées 
par la Cacobatph comme étant 
des employeurs au noir de 
quelque 90 000 travailleurs sur 
les chantiers du secteur du bâti‐
ment, travaux  publics et 

hydraulique durant l’année 

2023. C’est ce qu’a déclaré Che‐
kakri Abdemadjid, directeur 
général de la CACOBATPH (Cais‐
se nationale des congés payés et 
du chômage‐intempéries des 
Secteurs du Bâtiment, des Tra‐
vaux Publics et de l'Hydrau‐
lique), qui s’exprimait ce lundi à 

l’émission L’invité de la rédac‐
tion de la Chaîne 3 de la Radio 
algérienne. Les sommes des 
redressements infligés à ces 
entreprises ont été de l'ordre de 
4 milliards de dinars qui englo‐
be aussi bien le travail en noir 
que les sous‐déclarations des 

salaires, précise le même res‐
ponsable. Le nombre des tra‐
vailleurs en noir dévoilé, est 
passé en l’espace d’une année 
de 50 000 à 90 000 employés. 
L’invité de la Radio, qui n’a pas 
démenti ces chiffres, explique 
cela s'explique aussi par la mul‐

tiplication des opérations de 
contrôle par les services de la 
CACOBATPH dont le nombre est 
de 101 contrôleurs. Il ajoute 
que l’année 2023 a vu 32 000 
sorties permettant le contrôle 
de près de 400 000 travailleurs. 

N.S. 

PROGRAMMÉE POUR L’APRÈS-RAMADHAN 

Une possible augmentation 
des quotas des minoteries en blé 

Le ministre du Commerce et de la Promotion des exportations, 
Tayeb Zitouni, a annoncé, lundi, que son département ministé‐
riel examinera avec le ministère de l'Agriculture et du Déve‐
loppement rural après le mois de Ramadhan, la possibilité 
d'augmenter les quotas de blé des minoteries, après leur aug‐
mentation exceptionnelle en prévision du mois sacré. 
Lors d'une visite dans de nombreux marchés de proximité à 
Alger, Zitouni a déclaré que suite à la hausse de la production 

des minoteries grâce à l'augmentation exceptionnelle de leurs 
quotas de blé trois mois avant le mois de Ramadhan, "nous ver‐
rons avec le ministère de l'Agriculture, après le mois sacré, si 
ces quotas représentent réellement les quantités requises sur 
le marché afin de les maintenir tout au long de l'année". 
Le ministre du Commerce a insisté sur l'impératif de sensibili‐
ser à l'importance d'une consommation rationnelle des pro‐
duits alimentaires, notamment le pain, d'autant que les statis‐
tiques font état de près de 100 millions de baguettes gaspillées 
durant le mois de Ramadhan et près de 900 millions de 
baguettes annuellement, soit 320 millions de dollars par an. 
Zitouni a également évoqué la décision du ministère de l'Agri‐
culture d'injecter des quantités supplémentaires de poulet 
importé au niveau des marchés de proximité pour faire baisser 
les prix, précisant qu'il sera commercialisé au prix de 390 DA le 
kilogramme. Le ministre a en outre souligné que le marché de 
la banane sera également régulé, après avoir constaté une aug‐
mentation de son prix, soulignant l'importance d'apposer la 
marque de chaque importateur sur le produit afin de garantir 
la traçabilité de la chaîne de distribution. Quant aux préparatifs 
pour le Ramadhan depuis près de 3 mois, le ministre a estimé 
que "le marché est assez approvisionné et que les prix ont rela‐
tivement baissé pour certains produits et nous œuvrons à ajus‐
ter ceux en hausse". Il a souligné, dans ce sens, l’importance 
d’ouvrir près de 500 marchés de proximité au niveau national 
pour un total de 8000 opérateurs économiques orientés vers 
ces marchés pour "faire baisser les prix". 

R.N. 

ACCIDENTS DE LA ROUTE 
41 DÉCÈS ET 1 340 

BLESSÉS EN                      
UNE SEMAINE 

Quarante et une (41) personnes sont 
décédées et 1 340 autres ont été bles‑
sées dans 1 086 accidents de la route 
survenus durant la période du 3 au 9 
mars en cours, à travers plusieurs 
régions du pays, selon un bilan rendu 
public hier par les services de la Pro‑
tection civile. 
Le bilan le plus lourd a été enregistré 
dans la wilaya de M'sila où 6 per‑
sonnes ont trouvé la mort et 79 
autres ont été blessées suite à 40 
accidents de la circulation, précise la 
même source. Les éléments de la 
Protection civile ont effectué en 
outre, durant la même période, 827 
interventions pour procéder à l'ex‑
tinction de 507 incendies, notam‑
ment urbains et industriels, dont les 
plus importants ont été enregistrés à 
Alger, Oran et Annaba.  
Les mêmes secours ont également 
effectué 6 004 interventions pour le 
sauvetage de 494 personnes en 
situation de danger et exécuté 5 098 
opérations d'assistance diverses.  

R.N. 
 
 

TRANSPORT DE GNL 
ACCOSTAGE ET 

AMARRAGE RÉUSSIS 
DU MÉTHANIER 

"OUGARTA" AU PORT 
PÉTROLIER 
DE SKIKDA 

Le groupe Sonatrach a annoncé, 
dans un communiqué, la réussite de 
l'opération d'accostage et d'amar‑
rage du premier gros méthanier, 
baptisé "Ougarta", au niveau du 
nouveau terminal de gaz naturel 
liquéfié (GNL) "IM3" à Skikda. 
"Cette opération a été menée avec 
succès le 9 mars 2024. Il s'agit de 
tests de haut niveau pour s'assurer 
de la capacité de l'enceinte portuai‑
re à accueillir, avec efficacité et 
sécurité, les navires, après l'exten‑
sion du port pétrolier de Skikda", 
précise le communiqué. Sonatrach 
a souligné que cette réalisation 
reflète son souci "d'accroître les 
capacités de chargement et de 
transport au niveau du port de 
Skikda", ajoutant que grâce à ce 
projet, la zone industrielle de Skik‑
da disposera d'une infrastructure 
portuaire maritime à même de 
conforter sa place en tant qu'un des 
principaux ports en Algérie". 
Construit en 2017, le navire 
"Ougarta", ce méthanier battant 
pavillon algérien, appartient à 
"Hyproc Shipping" (une filiale de 
Sonatrach), d'une longueur totale 
de 291 mètres et d'une largeur de 
46 mètres, note le communiqué. 

R.E.
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FIFA SERIES ALGÉRIE 
2024 :  

ÉCONOMIECONOMIE

D
epuis l'ouverture de la 
plateforme numérique 
de l'Investisseur, étant 

le moyen exclusif qui permet 
de traiter les demandes des 
personnes souhaitant bénéfi‐
cier d'un foncier économique 
pour la réalisation d'un projet 
d'investissement, 307 
assiettes foncières ont, jus‐
qu'à présent, été publiées 
avec une superficie totale esti‐
mée à 176 hectares répartis à 
travers 28 wilayas, souligne 
ledit le communiqué. 
L'opération de publication des 
assiettes foncières dispo‐
nibles se poursuit pour inclu‐
re les autres wilayas, compte 
tenu que l'AAPI, à laquelle la 
gestion de cette plateforme 
numérique a été confiée, pro‐
cède à son actualisation de 
manière périodique et conti‐
nue. 
«L'AAPI s'attèle à doubler le 
nombre d'assiettes foncières 
publiées dans les prochaines 
tranches qui seront directe‐
ment publiées après parachè‐
vement de la période d'étude 
de 15 jours», et ce, en applica‐
tion des dispositions de la loi 
n  23‐17 du 15 novembre 
2023 fixant les conditions et 
les modalités d'octroi du fon‐
cier économique relevant du 
domaine privé de l'Etat desti‐
né à la réalisation de projets 
d'investissement, préice le 
communiqué. 
Jusqu'à dimanche dernier, 1 
266 demandes confirmées ont 
été enregistrées, tandis que 
2.839 autres sont en cours de 
confirmation finale par les 
porteurs de projets qui sta‐
tueront sur leurs choix de 
manière définitive. 
Dans ce contexte, l'AAPI a 

souligné l'expiration de la 
durée légale d'un mois pour la 
publication des offres fon‐
cières en ce qui concerne la 
première tranche, lancée le 8 
février 2024, regroupant 17 
wilayas, sachant que l'Agence 
a entamé l'étude des 
demandes pour procéder, par 
la suite, à l'élaboration des 
décisions préliminaires d'oc‐
troi qui deviendront défini‐
tives une fois les délais légaux 
des recours expirés. 
La première tranche, dont la 
période d'offre légale a expiré, 
comprend 168 assiettes fon‐
cières avec 792 demandes 
confirmées. Afin d'adapter 
l'offre immobilière à la 
demande et de répondre aux 

aspirations des investisseurs 
et des porteurs de projets en 
termes de superficies propo‐
sées, de site géographique et 
d'affectation des fonciers en 
fonction de la nature des acti‐
vités «l'AAPI a lancé un appel 
à manifestation d'intérêt via 
un formulaire accessible sur 
son site web aapi.dz.» 
Dans le but de remédier à  cer‐
taines lacunes enregistrées 
dont la saturation de cer‐
taines activités contenues 
dans les plans de lotissement 
précédemment établis, et qui 
ne répondent plus ni aux 
besoins de l'économie natio‐
nale ni aux aspirations des 
porteurs de projets, l'Agence 
a adopté une approche parti‐

cipative avec l'ensemble des 
parties prenantes, à savoir les 
walis, les secteurs ministé‐
riels concernés, ainsi que les 
investisseurs et les porteurs 
de projets, visant à élaborer 
un cadre référentiel pour les 
secteurs d'activité prioritaires 
pour l'économie nationale, 
conformément aux objectifs 
définis par la loi sur l'investis‐
sement. 
La priorité sera accordée aux 
projets de production de mar‐
chandises et de services alter‐
natifs aux importations, outre 
les projets de production d'in‐
trants, et ceux proposant des 
solutions innovantes, précise 
l’AAPI. 

N.S.

L'Agence algérienne de la promotion de l’investissement (AAPI) a annoncé la proposition de 307 
assiettes foncières relevant du domaine de l'Etat destinées à la réalisation de projets 
d'investissement via sa plateforme numérique de l'Investisseur, et ce, depuis le lancement de cette 
dernière le 8 février, a indiqué un communiqué de l'AAPI.

DESTINÉES À LA RÉALISATION DE PROJETS D'INVESTISSEMENT 

L’ AAPI propose 
307 assiettes foncières 

relevant du domaine de l'Etat

JA-2023/HALTÉROPHILIE :      

SAMIR FARDJALLAH 
DÉCROCHE TROIS 
MÉDAILLES D'OR 

DANS UNE PERSPECTIVE À MOYEN ET LONG TERME 

L’Afrique, un producteur de premier plan de gaz 
naturel dans le monde  

La production gazière de 
l'Afrique est appelée à deve‐
nir l'un des principaux 
moteurs de l'augmentation 
de l'offre mondiale de gaz 
naturel à moyen et long 
terme, a souligné le Secrétai‐
re général du Forum des pays 
exportateurs de gaz (GECF), 
Mohamed Hamel, assurant 
que les neuf pays africains 
membres du Forum contri‐
buent avec une production 
annuelle de gaz de 245 mil‐
liards de mètres cubes. S'ex‐
primant, dimanche dernier 
lors de la réunion du Groupe 
africain des ambassadeurs à 

Doha (Qatar), Hamel a affir‐
mé que «l'Afrique joue déjà 
un rôle considérable dans le 
commerce mondial du gaz, en 
tant que fournisseur majeur à 
travers les gazoducs et le 
GNL». 
Le SG du GECF dira dans son 
discours publié sur le site‐
web de l'organisation, que 
l'importance du réseau de 
gazoducs en provenance 
d'Afrique du Nord qui consti‐
tue, selon lui, est «une voie 
d'approvisionnement crucia‐
le pour le marché européen, 
tandis que la capacité d'ex‐
portation de GNL de la région 

contribue de manière signifi‐
cative au commerce mondial 
du GNL». Dans ce contexte, il 
a souligné que «la production 
gazière de l'Afrique est appe‐
lée à devenir l'un des princi‐
paux moteurs de l'augmenta‐
tion de l'offre mondiale de 
gaz naturel à moyen et long 
terme». Au sein du GECF, ils 
sont désormais neuf pays 
africains membres après l'ad‐
hésion du Mozambique, de la 
Mauritanie et du Sénégal lors 
du 7eme Sommet des chefs 
d'Etat et de gouvernements, 
tenu à Alger le 2 mars der‐
nier, sous la présidence du 

président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, a 
rappelé M. Hamel précisant 
que ces pays africains repré‐
sentant près de la moitié des 
membres du Forum. Collecti‐
vement, ces neuf pays détien‐
nent plus de 15.000 milliards 
m3 de réserves prouvées de 
gaz, ce qui représente un 
impressionnant taux de 94% 
des réserves de gaz de 
l'Afrique, a‐t‐il encore men‐
tionné, affirmant que ces pays 
contribuent à la production 
annuelle de gaz de 245 mil‐
liards m3. 

R.E. 

HYDRHYDROCOCARBARBURESRES                                                        
ENEN ALALGÉRIEÉRIE 

HAUSSE 
DE 3,3% DE LA 
PRODUCTION 

COMMERCIALISÉE 
ET DE 4% DES 

EXPORTATIONS 
EN 2023  

 
La production commercialisée 
d'hydrocarbures en Algérie a 
atteint près de 170 millions de 
tonnes équivalent pétrole (TEP) 
en 2023, soit une hausse de plus 
de 3% par rapport à l'année 2022, 
tandis que le volume des exporta‑
tions d'hydrocarbures a augmen‑
té de 4%, selon les résultats préli‑
minaires présentés avant‑hier 
par le ministre de l'Energie et des 
Mines, Mohamed Arkab. 
Lors d'une séance d'audition 
devant la Commission des affaires 
économiques de l'Assemblée 
populaire nationale (APN), Arkab 
a présenté les principales réalisa‑
tions du secteur en 2023, préci‑
sant que «les résultats prélimi‑
naires révèlent une amélioration 
de la plupart des indicateurs éco‑
nomiques, à l'instar de la produc‑
tion commercialisée d'hydrocar‑
bures qui a augmenté de 3,3% par 
rapport à 2022 en atteignant 169 
millions de TEP». 
Cette amélioration a été soutenue 
par l'augmentation de la produc‑
tion de toutes les matières, 
notamment le gaz naturel, suite à 
l'entrée en exploitation de cer‑
tains gisements et champs, dira le 
ministre, indiquant que le 
nombre des nouvelles décou‑
vertes d'hydrocarbures en 2023 
s'est élevé à près de 15, dont la 
plupart ont été réalisées par 
Sonatrach. 
La consommation nationale de 
produits énergétiques quant à 
elle a augmenté de plus de 2% 
pour atteindre près de 70 millions 
de TEP, soutenue par une augmen‑
tation de la demande sur les pro‑
duits pétroliers (4,7%) et sur le 
gaz (1,2%). Arkab précisera que 
la valeur des investissements 
avait dépassé les 9 mds USD en 
2023 contre 8 mds USD en 2022 
dont plus de 5 mds USD dédiés au 
développement du secteur des 
hydrocarbures. Les deux tiers de 
ce montant ont été destinés au 
développement des activités en 
amont. 
Ces investissements, souligne le 
ministre, ont permis de booster 
les capacités de production 
d'électricité à 25,4 GW couvrant 
ainsi la demande nationale en la 
matière, notamment durant la 
saison estivale, rappelant le rac‑
cordement, en 2023, de 410.000 
clients à l'électricité et 420.000 
autres au gaz portant ainsi le 
nombre de foyers alimentés en 
électricité à 9.11 millions et 7.7 
millions foyers en gaz. Ainsi, le 
taux de raccordement a atteint 
plus de 99% pour l'électricité et 
67% pour le gaz naturel. 
Depuis 2021, plus de 90.000 
foyers ont été raccordés à l'élec‑
tricité et 311.160 au gaz naturel, 
outre les projets créateurs de 
richesse et de postes d'emploi (39 
zones industrielles en électricité, 
18 autres raccordées au gaz en 
plus de 54.000 exploitations agri‑
coles alimentées en  électricité). 
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L
e Croissant‐Rouge algé‐
rien (CRA) a envoyé, 
jeudi soir depuis Blida, 

des aides alimentaires de 
plus de 250 tonnes, au profit 
de 11 wilayas du pays, char‐
gées à bord de 15 camions 
semi‐remorques, dans le 
cadre de l'opération de soli‐
darité spéciale mois de 
Ramadhan, lancée précédem‐
ment. L'opération qui a 
démarré depuis le siège du 
stock principal qui relève du 
CRA, sis à la zone industrielle 
de la wilaya de Blida, concer‐
nera 11 wilayas du pays, à 
savoir Bejaïa, Tizi Ouzou, 
Sétif, Sidi Bel‐Abbés, Annaba, 
Guelma, Constantine, Djanet, 
Ouled Djallal et Béchar, 
toutes ayant bénéficié d'aides 
alimentaires de 258 tonnes. 

Le lancement des aides ali‐
mentaires a été supervisé par 
la présidente du CRA, Ibtis‐
sem Hamlaoui, en présence 
du wali de Blida, Brahim 
Ouchene et du président de 
l'Assemblée populaire de 

wilaya (APW), Daoud Abdel‐
moumene. Ainsi, le CRA avec 
cet envoi de cargaisons, a par‐
achevé l'opération de solida‐
rité spéciale mois sacré, lan‐
cée le 15 février passé au pro‐
fit de 100.000 familles à tra‐

vers le pays, a indiqué Mme 
Hamlaoui qui a affirmé que 
ses services " se sont souciés 
d'envoyer ces aides alimen‐
taires pour  les wilayas 
concernées, avant l'avène‐
ment du mois de Ramadhan, 
afin que les autorités locales 
et les bureaux du CRA, puis‐
sent procéder à leur distribu‐
tion avant le début du mois 
sacré". A rappeler que le CRA 
a programmé, en sus de cette 
opération qu'il a l'habitude 
d'organiser chaque année, 
l'ouverture de 200 restau‐
rants à travers le pays, dont 
les wilayas frontalières et du 
Sud, les autoroutes et les 
voies‐express, en vue de 
prendre en charge les per‐
sonnes de passages et les 
nécessiteux. R.R.

RÉGIONS

Le Croissant-Rouge algérien a envoyé ses aides au titre de l’opération de solidarité spécial 
Ramadhan  au profit des familles nécessiteuses des wilayas de Béjaïa, Tizi Ouzou, Sétif, Sidi Bel-
Abbès, Annaba, Guelma, Constantine, Djanet, Ouled Djellal et Béchar. Elle bénéficiera à 100.000 
familles. Le C-RA a également programme l’ouverture de 200 restaurants à travers le pays.

BLIDA : SOLIDARITÉ PENDANT LE MOIS DE RAMADHAN  

Envoi de plus de 250 tonnes 
de colis alimentaires à 11 wilayas

Wilaya d’Alger : des usines de production de Getex inspectées  
Le ministre de l'Industrie et de la Pro‐
duction Pharmaceutique, M. Ali Aoun, a 
effectué, lundi, une visite d'inspection 
dans les unités de production "Mokrane 
Zerrouki", situées à Cheraga (ouest d'Al‐
ger), relevant du groupe Textiles et Cuirs 
"Getex". 
M. Aoun a indiqué, dans une déclaration 
à la presse, que cette visite "s'inscrit 
dans le cadre de l'application des ins‐
tructions du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, qui a ordonné 
d'effectuer une série de visites d'inspec‐
tion dans les usines et unités de produc‐
tion pour prendre en charge leurs pro‐
blèmes et les aider à améliorer leur ren‐
dement et à répondre à la demande de 
consommation locale". L'opération vise à 
booster ces industries nécessaires au 
marché algérien et à leur permettre de 
concurrencer les produits étrangers, a 

ajouté le ministre. M. Aoun a salué "les 
efforts des travailleurs et leur rigueur 
dans le travail", affirmant que le secteur 
des industries de transformation assure 
autant de postes d'emploi que tout autre 
secteur pour répondre aux besoins du 
pays en ces produits et s'orienter vers 
l'exportation. Le ministre a par ailleurs 
souligné qu'il "y a certaines lacunes à 
combler pour faire face à la concurrence, 
d'autant que la matière première, a‐t‐il 
dit, est de bonne qualité et les modèles 
sont bons". 
Le ministre a ordonné lors de l'inspec‐
tion des ateliers d'organiser le travail sur 
les machines à coudre selon le système 
de rotation, outre le recrutement de plus 
de travailleurs pour combler les postes 
vacants. Il a également ordonné l'élabo‐
ration d'un plan d'urgence en matière de 
prévention et de vigilance concernant les 

mesures de lutte contre les incendies et 
les feux, d'autant que l'usine comprend 
des matières premières inflammables, 
ainsi que la mise en place d'un système 
de surveillance par caméras. 
Concernant l'industrie nationale de la 
chaussure, le ministre a indiqué qu'elle 
couvre la demande nationale, rappelant 
la mise en place d'une politique de pro‐
tection du produit local, à travers la 
régulation de l'importation en la matiè‐
re. Lors de sa tournée dans les unités, en 
compagnie du Président‐directeur géné‐
ral (P‐dg), M. Berkani Toufik, le ministre 
a reçu des explications sur les modes de 
travail et les techniques de pointe dans 
la production. Il s'est également entrete‐
nu avec les travailleurs sur les condi‐
tions de travail et sur les modes et étapes 
de la production. M. Aoun a incité les tra‐
vailleurs à augmenter la productivité, ce 

qui aura, selon lui, un impact sur les 
salaires "qui seront améliorés". Pour 
rappel, le groupe Getex avait enregistré 
un chiffre d'affaires, en 2023, estimé à 15 
milliards de DA, tout en fixant un objectif 
de 20 Mds de DA à atteindre en 2024, 
après avoir enregistré une évolution 
positive de la performance et la reprise 
de la production, suite au recul qui a 
caractérisé la production, durant la 
période de propagation de l'épidémie de 
la Covid‐19. 
Le groupe compte 39 unités spécialisées 
en textile, en chaussures, en uniformes et 
en cuir, ainsi qu'une entreprise spéciali‐
sée dans la distribution. Il compte aussi 
29 magasins et 44 locaux de commerce 
qui relèvent d'une société spécialisée 
dans la commercialisation des manteaux 
et des produits en cuir. 

APS

TIZI OUZOU : LUTTE CONTRE LA TOXICOMANIE 
La nécessité de réaliser des enquêtes nationales 

mise en relief   
Ces enquêtes ont pour but de mieux 
connaitre ce phénomène, de disposer 
d’une carte sur l’ensemble des sub‐
stances psy‐co actives qui sont consom‐
mées dans notre pays  La nécessité de 
réaliser des enquêtes nationales sur la 
toxicomanie afin de mieux connaitre le 
phénomène et les drogues consom‐
mées, a été soulignée samedi à Tizi‐
Ouzou par le Chef de service de psy‐
chiatrie addictologie au Centre hospita‐
lo‐universitaire (CHU) Nedir‐Mohamed, 
Abes Ziri. Cet Enseignant chercheur 
hospitalo‐universitaire à la Faculté de 
médecine de l'université Mouloud‐
Mammeri de Tizi‐Ouzou, qui a présenté 
une communication au 22e congrès 
national de psychiatrie, a insisté sur 
l’importance de réaliser des études sur 
le phénomène de la toxicomanie à tra‐
vers tout le pays et de lancer des 
enquêtes nationales sur ce phénomène, 

afin de mieux le cerner. "Il y a des 

études faites par des CHU comme celles 
réalisées par l’établissement de Tizi‐
Ouzou, mais pour mieux prendre en 
charge ce problème, il faut qu’il y ait des 
enquêtes à dimension nationale", a‐t‐il 
dit, expliquant que ce travail permettra 
d’avoir la véritable carte de l’ensemble 
des substances psycho‐actives qui sont 
consommées dans notre pays. Ce spé‐
cialiste a aussi insisté sur l’importance 
de l’implication de tous, médias, famille, 
société civile, autorités et médecins, 
dans la prévention primaire de la toxi‐
comanie par l’intensification de la sen‐
sibilisation contre ce fléau, le but étant 
d’ "empêcher la rencontre entre la 
drogue et la personne". A ce propos, Pr 
Bensaida de l’établissement hospitalier 
(EHS) Arrazi d’Annaba a souligné, dans 
sa communication, le rôle de la famille 
dans la prévention et la prise en charge 
des personnes addictes. Dans sa com‐
munication intitulée "problématiques 

familles dans les addictions", elle a 
observé que si la famille fait partie du 
problème à cause des conflits familiaux, 
l’absence de communication et la vio‐
lence, entre autres, conduisant à la toxi‐
comanie du ou des membres les plus 
vulnérables, elle est aussi partie de la 
solution. "Le travail avec les familles 
s’avère un outil important pour soute‐
nir et favoriser la démarche du patient 
en faveur de la désintoxication", a‐t‐elle 
affirmé. A noter que ce 22e congrès 
abrité par l’Etablissement hospitalier 
spécialisé en psychiatrie (EHS), Fernane 
Hanafi de Oued Aissi, dans la commune 
de Tizi‐Ouzou, est initié conjointement 
par les associations des Psychiatres du 
Djurdjura "Djurdjura Psy" et nationale 
de lutte contre les fléaux des addictions 
ainsi que l’équipe du service de Psychia‐
trie‐Addictologie du CHU Nedir Moha‐
med de Tizi‐Ouzou.  

APS  

SALON INTERNATIONAL 
DE L’INDUSTRIE 
ET DE L’EXPORTATION 
D’ORAN: 
SIGNATURE DE PRÈS 
DE 50 CONVENTIONS 

DE PARTENARIAT 
Près de 50 conventions de partenariat 
portant sur divers domaines d’activité, 
notamment l’industrie, l’exportation et 
la construction, ont été signées lors de 
la sixième édition du Salon internatio‐
nal de l’industrie, de l’énergie, la logis‐
tique et de l’exportation "Oran‐Expo", 
clôturée jeudi au Centre des conven‐
tions d’Oran "Mohamed Benahmed". Le 
Commissaire de cette manifestation 
économique et commerciale, Ahmed 
Haniche, a précisé à l’APS que 48 
conventions de partenariat entre des 
opérateurs privés et publics du pays, 
ainsi qu’avec des opérateurs étrangers, 
dans différentes secteurs d’activité 
pour l’exportation vers des pays afri‐
cains de divers produits, à l’instar des 
matériaux de construction, des lampes, 
des équipements électriques et des pro‐
duits alimentaires. Le gros des conven‐
tions, signées dans le cadre du partena‐
riat entre des entreprises nationales 
privées et publiques et des entités éco‐
nomiques étrangères, majoritairement 
issues de pays africains, porte sur la 
réalisation d’usines spécialisées dans la 
fabrication d’équipements métalliques, 
de produits plastiques, d’équipements 
électroménagers, ainsi que dans les 
matériaux de construction, des équipe‐
ments industriels et des énergies 
renouvelables, qui étaient auparavant 
importés de l’étranger, a fait observer la 
même source. Ce Salon de quatre jours, 
organisé par l’Agence de communica‐
tion "Sunflower", a été marqué par la 
présence d’ambassadeurs et de repré‐
sentants d’ambassades de plusieurs 
pays africains, ainsi que de visiteurs et 
d’opérateurs économiques, qui ont tenu 
à mettre à profit la tenue de cette mani‐
festation pour se rapprocher davantage 
des exposants et des professionnels de 
diverses branches d’activités pour iden‐
tifier les opportunités d’investisse‐
ments directs et l’exportation vers ces 
pays du produit algérien, a ajouté M. 
Haniche. Il convient de signaler que pas 
moins de 160 exposants nationaux et 
étrangers, dont 140 entreprises rele‐
vant des secteurs public et privé spécia‐
lisées dans divers créneaux d’activités 
industrielles, ainsi que des opérateurs 
économiques étrangers et des repré‐
sentants de filières des entités indus‐
trielles opérant en Algérie de plusieurs 
pays, dont l’Italie, le Pakistan, le Viet‐
nam, la Turquie et la Chine, ainsi que 
des établissements financiers, ont pris 
part à ce Salon. APS 



RAMADHA

L’histoire des imprimantes informa‑
tiques a commencé en 1938 lorsque
l’inventeur américain Chester Carlson
a inventé un procédé d’impression
appelé électrophotographie, commu‑
nément appelé Xerox, qui devait être
la technologie de base pour les décen‑
nies d’imprimantes laser à venir.
En 1953, la première imprimante
haute vitesse a été développée par

Remington‑Rand pour une utilisation
sur l’ordinateur Univac I. L’impriman‑
te laser originale appelée EARS a été
développée au centre de recherche
Xerox Palo Alto à partir de 1969 et
achevée en novembre 1971. L’ingé‑
nieur Xerox Gary Starkweather a
adapté la technologie de copieur
Xerox de Carlson, en y ajoutant un
faisceau laser pour créer le l’impri‑

I. Les hommes et leurs activités
1. Une prospérité fondée sur le
commerce

La réussite du monde arabe est fondée
sur le commerce. Les marchands achè‐
tent et vendent des matières premières,
du bois et des métaux (fer, or), des pro‐
duits de luxe provenant d'Extrême‐
Orient (épices, soie, papier) et des
esclaves d'Afrique ou d'Europe. La vente
de produits fabriqués, tels que les étoffes
précieuses, les armes, les céramiques,
etc., assure des bénéfices importants.

Le dinar, monnaie d'or, et le dirham,
monnaie d'argent, circulent dans l'en‐
semble du monde musulman. Le chakk,
sorte de lettre qui fait office de chèque,
constitue aussi un moyen de paiement
courant.
2. La grandeur des cités

Cette prospérité repose sur les carre‐
fours d'échanges que sont les villes.
Celles‐ci éblouissent les voyageurs
venus d'Occident par leur splendeur et
leur immensité. Les cités musulmanes
sont parmi les plus grandes du monde :
Bagdad compte un million d'habitants au
Xe siècle, et Cordoue 300 000. Aux
abords des cités se trouvent les marchés
où se traitent les affaires.
• La ville musulmane n'est pas seule‐
ment un lieu d'échanges, c'est aussi un
centre de production. Les artisans y tra‐
vaillent dans de petits ateliers ouverts
sur la rue, groupés par métier dans un
même quartier (cuir, métaux, étoffes).
Les contacts avec les populations voi‐

sines leur ont appris de nouvelles tech‐
niques, comme la fabrication du papier,
technique venue de Chine. Ils les propa‐
gent, notamment en Occident médiéval,
ce dont témoigne notre vocabulaire :
cordonnier (mot qui a pour racine Cor‐
doue), maroquinerie (Maroc), mousseli‐
ne (Mossoul), damasquinage ou damas‐
sure (Damas).
• Les savoirs et les techniques acquis
par les musulmans se diffusent en Occi‐
dent grâce aux échanges commerciaux,
mais aussi via la présence arabe en
Espagne et en Sicile, puis par des
contacts avec les croisés (en Syrie).
Ainsi, nous ont notamment été trans‐
mises par leur intermédiaire les inven‐
tions de la boussole (d'origine chinoise)
et du gouvernail d'étambot pour la navi‐
gation.
3. La vie rurale
• On distingue les éleveurs nomades
(qui mènent leurs troupeaux à travers
les déserts) des cultivateurs sédentaires.
Ces derniers mettent en place des sys‐
tèmes d'irrigation particulièrement effi‐
caces, pour les cultures intensives de
produits coûteux comme la canne à
sucre, les fruits et légumes rares ou le
coton. Ainsi, de Lisbonne à Valence, la
côte ibérique est transformée en un
vaste jardin irrigué : la huerta. Des
espèces nouvelles sont acclimatées en
Occident : riz, artichaut, asperge, jas‐
min, camélia, citron, abricot, pêche.
II. La civilisation
1. La religion, unité de l'islam
• L'islam exerce un profond attrait
sur les populations converties en rai‐
son de la force de sa foi et de son
accord avec leurs traditions ances‐
trales. Les musulmans se montrent
tolérants envers les juifs et les chré‐
tiens même si ceux‐ci doivent payer
une taxe spéciale, la djizya.
2. La vie intellectuelle
• L'arabe, la langue du Coran, est
adopté comme langue officielle et lit‐
téraire. On traduit donc en arabe les
auteurs anciens, grecs ou persans.
Palais et mosquées possèdent de très
riches bibliothèques.
• Les savants font avancer les
connaissances dans tous les domaines

scientifiques. En astronomie, ils
mesurent la circonférence de la Terre
et la hauteur des astres au‐dessus de
l'horizon ; en médecine et en chirur‐
gie, ils savent anesthésier les malades,
opérer de l'appendicite ou pratiquer
des césariennes et mettent au point
de nouveaux médicaments. Avicenne
(980‐1037) et Averroès (1126‐1198)
sont parmi les plus grands médecins
et philosophes de l'époque médiévale.
En mathématiques, les Arabes utili‐
sent un système de numération déci‐
male comprenant le zéro (hérité de
l'Inde) qui passe en Occident à la fin
du Moyen Âge sous le nom de «
chiffres arabes ».
• L'Espagne musulmane est un
brillant foyer de culture : à son
contact, la chrétienté médiévale redé‐
couvre la culture antique oubliée.

3. Richesse et diversité de l'art musul‑
man
• Dans l'ensemble du monde musulman,
les artistes échangent leurs techniques,
leurs traditions et parfois leurs maté‐
riaux. Les palais et les mosquées ont une
architecture extérieure simple, contras‐
tant avec la richesse de leur décoration
intérieure : faïences, marbres, bois et
stucs se mêlent. La décoration est sou‐
vent abstraite et géométrique : le Coran
interdit de représenter la figure humai‐
ne dans les mosquées. En revanche, les
miniatures des livres abondent de
scènes réalistes.
• Enfin, les artisans excellent dans l'or‐
nementation des objets de marqueterie,
d'ivoire ou d'orfèvrerie. L'art musulman
a, par l'intermédiaire de l'Espagne, une
influence décisive sur l'art chrétien d'Oc‐
cident.

A LIRE

AVANT

LE FTOUR
Les pays

musulmans
connaissent au
Moyen Âge une

prospérité
éclatante. Le

commerce est la
source de cette

richesse. En effet,
dès le IXe siècle,

marchands et
marins dominent la

Méditerranée. La
langue arabe et le

Coran jouent un
rôle important dans

la diffusion de la
civilisation

musulmane.
Comment se
manifeste ce

rayonnement ?

Le rayonnement
de la civilisation arabo-musulmane

UNE ÉCONOMIE FORTE
AU SERVICE DE LA FOI
ET DE LA MORALE

LA VILLE MUSULMANE
N'EST PAS SEULEMENT
UN LIEU D'ÉCHANGES,
C'EST AUSSI UN
CENTRE DE
PRODUCTION...

LES
SAVANTS

Il écrivit un
important

traité sur la
mécanique et
les pendules,
le Livre de la

connaissance
des procédés

mécaniques
(Kitab fi

ma‘rifat al-
hiyal al-

handasiyya)
en 1206

Ces livres
étaient, après

le Coran, les
premiers

livres
mémorisés

par les élèves
des écoles
religieuses

des pays
arabes
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Le saviez -vous ? La première impr8



ANESQUE

mante laser. En 1964, à l’occasion des
Jeux Olympiques de Tokyo, SEIKO,
fournisseur officiel des jeux, conçoit le
premier mécanisme d’impression des‑
tiné à compléter les appareils de chro‑
nométrage. Ce premier mécanisme
donnera naissance en 1968 à la pre‑
mière mini‑imprimante électronique
du monde, l’EP‑101 créée par Epson.
La marque Epson. En 1989, la marque

Epson commence la commercialisa‑
tion de la première imprimante multi‑
fonctions, la TM‑930 avec ses car‑
touches d’encre Epson. .Selon IBM , le
tout premier système d’impression
IBM 3800 a été installée dans le
bureau central de la comptabilité du
centre de données nord‑américain de
FW Woolworth à Milwaukee, dans le
Wisconsin en 1976.

A LIRE

AVANT

LE FTOUR

Ibn Muti zwawi
Un grammairien de Bejaia maitre 
de la science du langage
Selon l'historien Al‐Maqqari, la structure de la Alfiyya d’Ibn Malek Al
Andalousie a été empruntée à la Durra al‐alfiyya d'Ibn Muti al‐Zawa‐
wi (en) ( XII – XIII siècle), un éminent grammairien passé maitre
incontesté dans les sciences du langage en son temps.
La « Alfiyya », dont le titre entier est al‐khulāsa al‐alfiyya, est un texte
rimé de grammaire arabe écrit par Ibn Malik et empruntée à la Durra
al‐alfiyya d'Ibn Muti al‐Zawawi. Au moins 43 commentaires ont été
rédigés sur cet ouvrage. La Alfiyya, de même que la Âjurrûmiyya,
autre livre important de la grammaire arabe, écrit par un autre
Maghrébin.

Ces livres étaient, après le Coran, les premiers livres mémorisés par
les élèves des écoles religieuses des pays arabes, jusqu'à ce que les
systèmes éducatifs traditionnels soient remplacés par les systèmes
coloniaux.

Savants et précurseurs des sciences modernes
Ibn Al Jazari
Abū al‐'Iz Ibn Ismā'īl ibn al‐Razāz al‐Jazarī (XIIe ‐ début du XIIIe) est
un important érudit, artiste, inventeur et ingénieur mécanique arabe
Le peu de choses connues sur sa vie provient de l'introduction à son
Livre de la connaissance des procédés mécaniques « Kitab fi ma‘rifat
al‐hiyal al‐handasiyya » écrit en 1206 à la demande du prince artuki‐
de de l'époque, Nasir al‐Din Mahmoud.
On lui doit les premiers automates du monde, précurseurs de l’infor‐
matique moderne. Son nom suggère qu'il serait originaire d'Al‐Jazi‐
ra. Il aurait vécu à Diyarbakır, située en Anatolie, dans le Sud‐Est de
l'actuelle Turquie. En 1206, il aurait déjà passé 25 ans au service de
la famille artukide régnante.
Il écrivit un important traité sur la mécanique et les pendules, le
Livre de la connaissance des procédés mécaniques (Kitab fi ma‘rifat
al‐hiyal al‐handasiyya) en 1206, qui lui a été commandé par le roi
Nasser Eddine Mahmud ibn Mohamed
ibn Qarra, un des sultans des
Beni Irtaka à Diyarbakır, à
l'époque du calife
abbasside Nasser
Dinullah Abu al‐
Abbas Ahmad, en
1181. Cet ouvra‐
ge a été achevé
après vingt‐cinq
ans d'étude.
C'est l'un des trai‐
tés les plus
importants de
cette époque dans le
monde musulman
sur le sujet. Il existe des
copies partielles de ce
livre au Palais de
Topkapı à Istanbul, 
au Musée des beaux‐
arts de Boston, au
Metropolitan 
Museum of Art de New
York, au musée du
Louvre à Paris 
et à la Bibliothèque
bodléienne 
d'Oxford.

LES
SAVANTS

Il écrivit un
important

traité sur la
mécanique et
les pendules,
le Livre de la

connaissance
des procédés

mécaniques
(Kitab fi

ma‘rifat al-
hiyal al-

handasiyya)
en 1206

Ces livres
étaient, après

le Coran, les
premiers

livres
mémorisés

par les élèves
des écoles
religieuses

des pays
arabes

mathématiques, la suite de Fibonacci est une suite d'entiers dans laquel‑
chaque terme est la somme des deux termes qui le précèdent. Elle com‑
nce par les termes 0 et 1 si on part de l'indice 0, ou par 1 et 1 si on part
l'indice 1.
termes de cette suite sont appelés nombres de Fibonacci et forment la

te A000045 de l'OEIS. Cette suite est liée au nombre d'or, et les quotients
deux termes consécutifs de la suite de Fibonacci sont les meilleures

proximations du nombre d'or.
nardo Fibonacci (v. 1175 à Pise ‑ v. 1250) est un mathématicien italien.
vait, à l'époque, pour nom d'usage « Leonardo Pisano » (il est encore
uellement connu en français sous l'équivalent « Léonard de Pise »), et se
nommait parfois lui‑même « Leonardo Bigollo » (bigollo signifiant «
ageur » en italien). S'il est connu pour la suite de Fibonaccinote, il joue
tout un rôle d'une importance considérable en faisant le lien entre le
oir mathématique des Arabes, notamment des chiffres indo‑arabes, et

ccident.
à Pise, république maritime, son éducation s'est faite en grande partie à
aïa (Bougie) en Algérie, où son père Guglielmo Bonacci est marchand et
aire public des douanes pour le compte de l'ordre des marchands de la
ublique de Pise. C'est dans cette ville portuaire, qui est à l'époque un
tre commercial et intellectuel, que Fibonacci commence son éducation
mathématiques. Bien qu'on ne sache pas s'il est arabisant, il étudie
amment les travaux algébriques du Persan Al‑Khwarizmi et de l'Égyp‑

n Abu Kamil. Il est probable qu'il a eu connaissance des travaux du Per‑
Al‑Karaji.

Leonardo Fibonacci

LE PLUS
GRAND
ESPRIT
SCIENTIFIQUE
DE L’EUROPE
DU XIIE
ÉTAIT
UN…PETIT
ÉTUDIANT DE
BÉJAIA

rimante informatique de l’histoire ! 9
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Selon des informations relayées le 8 
mars citant une intervention d’Antoine 
Félix Diome, le ministre de l’Energie et 
du Pétrole du Sénégal, les projets pétro‐
gaziers en cours de développement dans 
le pays en l’occurrence Greater Tortue 
Ahmeyim (GTA) et le projet pétrolier 
Sangomar devraient livrer leurs produc‐
tions initiales au cours de cette année. 
En ce qui concerne le projet gazier Grea‐
ter Tortue Ahmeyim (GTA) achevé à 92,5 
%, son opérationnalisation est attendue 
pour le troisième ou au début du qua‐
trième trimestre 2024. Actuellement, 
l’unité flottante de production, de stoc‐
kage et de déchargement (FPSO) asso‐
ciée au projet subit des travaux de répa‐
rations clés en Espagne alors qu’il y a 
quelques semaines, son unité flottante 
de liquéfaction de gaz (FLNG) a atteint 
les côtes sénégalaises. 
 Pour ce qui est du projet pétrolier San‐
gomar, il affiche un niveau d’avance‐
ment de l’ordre de 95 %. Le FPSO Léo‐
pold Sédar Senghor ayant été livré en 
février dernier, les parties prenantes 
prévoient la production initiale du site 
entre mai et juillet 2024. 
 Par ailleurs, des modifications sont 
signalées concernant le projet de déve‐
loppement du gisement gazier Yaakar‐

Teranga duquel BP s’est retiré en raison 
d’un désaccord avec le gouvernement 
sur la stratégie commerciale. L’exploita‐
tion de ce gisement gazier à travers la 

conversion en électricité est prévue 
pour soutenir le plan d’autonomisation 
du Sénégal. 

In Agence Ecofin

Mi-février, les parties prenantes du projet gazier Greater Tortue Ahmeyim (GTA) ont accueilli l’unité flottante 
de liquéfaction de gaz associée alors que le Sénégal rejoignait dans la foulée officiellement le forum des pays 
producteurs de gaz.

SÉNÉGAL 

Les productions initiales 
de pétrole et de gaz envisagées 

à partir de mai 2024

NIGERIA 
Lancement d’une unité de transformation de tomates dans l’État de Kebbi 

Le Nigeria est le troisième importateur 
africain de purée de tomate après la 
Libye et le Ghana. Malgré cette situation, 
la production de tomate du pays offre 
des possibilités d’investissement dans 
le secteur de la transformation. Au Nige‐
ria, Abubakar Kyari, ministre de l’Agri‐
culture, a procédé le 8 mars dernier à 
l’inauguration d’une unité de transfor‐
mation de tomates construite par l’en‐
treprise agroalimentaire espagnole Gal‐
lina Blanca (GB) Foods dans l’État de 
Kebbi. L’annonce a été faite dans un 
communiqué publié sur la page X du 

gouvernement.  Basée dans la zone du 
gouvernement local de Ngaski, cette 
nouvelle unité dont les travaux de 
construction ont démarré en 2020, a 
mobilisé un investissement total de 52 
millions $. Elle est dotée d’une capacité 
de traitement de 620 tonnes de tomates 
par jour. « GB Foods prévoit de doubler 
cette capacité à 1 200 tonnes lors d’une 
prochaine phase d’extension », souligne 
le communiqué. 
 Pour son approvisionnement en 
matières premières, le groupe espagnol 
exploite un domaine de 1 500 hectares 

dédié à la culture du légume et compte 
également sur un réseau de 5 000 petits 
exploitants agricoles locaux. Ce nouvel 
investissement devrait permettre à GB 
Foods d’accroître sa capacité de trans‐
formation de tomates dans le pays, elle 
qui exploitait déjà une unité de transfor‐
mation de tomate d’une capacité de 30 
tonnes par jour, basée dans l’État de 
Kaduna. 
  Cette entrée en service vient renforcer 
la capacité de l’industrie nigériane de la 
transformation de tomates alors que le 
pays doit encore recourir aux importa‐

tions pour satisfaire la demande sur le 
marché local. Ainsi selon les données 
compilées par la FAO, le Nigeria s’est 
procuré un stock de 45 427 tonnes de 
purée de tomate pour une valeur de 
plus de 45 millions $ sur le marché 
international en 2022. 
  Rappelons que GB Foods est le fournis‐
seur des marques de concentré de 
tomates « Gino » et « Pomo ». En Afrique 
de l’Ouest, l’entreprise espagnole est 
aussi implantée au Ghana  pour la trans‐
formation de tomates. 

 In Agence Ecofin 

TUNISIE 

HAUSSE DE 11,7% 
DU TRAFIC AÉRIEN 

DE PASSAGERS   
 
Le trafic aérien des passagers via les aéro‐
ports tunisiens a augmenté de 11,7% 
durant les deux premiers mois de 2024, 
par rapport à la même période de 2023. Il 
s’est établi à 1 196 444 « mouvements pas‐
sagers », selon les statistiques de l’Office de 
l’aviation civile et des aéroports (OACA), 
rendues publiques, mardi.  Cette tendance 
haussière a marqué le trafic aérien dans la 
majorité des aéroports tunisiens, avec une 
augmentation de 11% pour l’aéroport 
international de Tunis Carthage (1 008 386 
mouvements passagers), de 10,5% pour 
l’aéroport international de Djerba‐Zarzis 
(152 778 mouvements passagers), de 
29,6% pour l’aéroport international de 
Sfax‐Thyna (27 592 mouvements), de 
218,1% à l’aéroport international de 
Tozeur‐Nefta (7 145 mouvements) et de 
18% à l’aéroport international de Tabarka‐
Ain Draham (543 mouvements).  Les statis‐
tiques de l’OACA font également, état d’une 
hausse de 9% du trafic commercial « mou‐
vements avions » durant les deux premiers 
mois de 2024, par rapport à la même pério‐
de de 2023, avec 10 440 mouvements 
avions enregistrés. Pour les mouvements 
avions, la hausse a été de 8,5% pour l’aéro‐
port international de Tunis Carthage (8 
450 mouvements), de 10,3% pour l’aéro‐
port international de Djerba‐Zarzis (1 275 
mouvements), de 14,9% pour l’aéroport 
international de Sfax‐Thyna (587 mouve‐
ments). Le trafic « mouvements avions » a 
aussi évolué de 100% pour l’aéroport 
international de Tozeur Nefta (100 mouve‐
ments). Il a toutefois régressé de 33,3% à 
l’aéroport international de Tabarka‐Ain 
Draham (28 mouvements). Le trafic de Sur‐
vol (Avions transitant par l’espace aérien 
tunisien) a atteint 9 270 mouvements 
durant les deux premiers mois de 2024, 
soit une évolution de 29,6% par rapport à 
la même période de 2023. 

In African Manager 

LEVIER DE DÉVELOPPEMENT SOCIO-ÉCONOMIQUE 

Le Niger s’engage dans la 
transformation numérique 

Le ministre nigérien de la Communica‐
tion, des Postes et de l’Économie numé‐
rique Sidi Mohamed Raliou a annoncé 
lors d’un point de presse à Niamey ven‐
dredi dernier la tenue en avril prochain 
de la première édition de la Semaine 
numérique du Niger. L’événement s’ins‐
crit dans l’effort national visant à pro‐
mouvoir la transformation numérique 
du pays. Le ministre a rappelé à cet effet 
plusieurs initiatives majeures prévues 
par le gouvernement qui traduisaient "la 
volonté des autorités nigériennes au 
plus haut sommet, de suivre la marche 
du monde en faisant du numérique un 
levier de développement socio‐écono‐

mique". Il s’agit notamment de digitali‐
ser l’administration publique, de moder‐
niser les infrastructures et de faciliter 
l’accès à Internet, de mettre en place un 
Centre national de cybersécurité, ainsi 
que d’assurer l’accès universel à une 
connectivité de qualité à des coûts abor‐
dables. 
L’exécutif a annoncé en octobre 2023 
qu’il s’était engagé dans un processus de 
réformes qui comprenait notamment 
l’adoption d’une nouvelle Politique de 
développement du numérique 2023‐
2032, ainsi que l’amélioration du cadre 
juridique et institutionnel du secteur. 

In Agence Sputnik 

MAURITANIE 

Chariot achève l’étude 
de faisabilité du projet 

d’hydrogène vert 
En dehors de ses impor‐
tantes réserves prouvées 
de gaz naturel, la Mauri‐
tanie dispose d’un grand 
potentiel en termes d’hy‐
drogène vert, confirmé 
par des études et qui 
offre au pays la possibili‐
té de s’imposer sur le 
marché de l’énergie du 
futur. 
 Le groupe énergétique 
Chariot a annoncé le 11 
mars l’achèvement de 
l’étude de faisabilité du 
projet d’hydrogène vert à 
grande échelle « Nour » 
en Mauritanie. L’étude 

qui confirme « le poten‐
tiel de classe mondiale » 
du projet et inclut la pla‐
nification de la première 
phase pour l’approvision‐
nement national et le 
développement de l’ex‐
portation, a été présentée 
au gouvernement mauri‐
tanien. 
 Pour rappel, le projet 
Nour est détenu à parts 
égales par Chariot Green 
Hydrogen, filiale à 100 % 
de Chariot, et TE H2, 
société détenue conjoin‐
tement par TotalEnergies 
et le groupe EREN. Il est 

développé avec le soutien 
du ministère mauritanien 
du Pétrole, de l’Énergie et 
des Mines. 
 En mai 2022, Chariot 
avait annoncé que l’étude 
de préfaisabilité (EPF) 
pour le projet a été ache‐
vée et qu’un accord‐cadre 
avait été signé. Des 
accords de plusieurs mil‐
liards $ ont été signés 
autour de l’hydrogène 
avec d’autres industriels 
pour d’autres mégapro‐
jets en parallèle à celui de 
Nour. 

In Agence 
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L
e ministre de la Communication, 
Mohamed Laagab, a appelé, lors 
d'une rencontre sur la "Presse sporti‐

ve : entre le droit à l'information et la res‐
ponsabilité journalistique" qu'il a prési‐
dée jeudi au niveau de la salle de confé‐
rences du stade "Nelson Mandela" à 
Baraki, à la mise en place d'une première 
"Charte d'éthique de la presse sportive", 
appelée à être enrichie à l'avenir. 
Dans une allocution prononcée à 
l'ouverture de cette rencontre qui 
s'est déroulée en présence du 
ministre de la Jeunesse et des 
Sports, Abderrahmane Hammad, 
du président de l'Organisation 
nationale des journalistes sportifs 
algériens (ONJSA), Youcef Tazir et 
de nombre de journalistes et de 
personnalités sportives, M. Laagab 
a exprimé son vœu de voir "les 
recommandations de cette ren‐
contre baliser la voie. Ceci pour la 
mise en place d'une première 
Charte d'éthique de la presse 
sportive, appelée à être enrichie à 
l'avenir, nonobstant l'existence de lois et 
de législations liées à la déontologie de la 
profession, outre la création du Prix du 
meilleur journaliste sportif". "Nous vous 
apporterons le soutien nécessaire pour 
sa mise en œuvre", a‐t‐il ajouté.  Lors de 
cette rencontre organisée par l'ONJSA, M. 
Laagab a indiqué que "le journaliste 
sportif est appelé à se spécialiser, étant 
suivi de tous et au regard de sa grande 
influence", ajoutant qu'"il est normal que 
les performances des journalistes soient 

sous le feu des projecteurs, en vue de his‐
ser la presse sportive à un niveau élevé 
de professionnalisme". Le ministre a, en 
outre, insisté sur la spécialisation pour le 
journaliste sportif pour ne pas le détour‐
ner de ses missions et lui permettre de 
s'en acquitter pleinement. Il a promis 
d'apporter toute l'aide nécessaire pour 
mettre en œuvre les recommandations 

des quatre ateliers organisés à cette 
occasion, donnant également son accord 
pour parrainer le prix du meilleur jour‐
naliste sportif. Pour sa part, le ministre 
de la Jeunesse et des Sports, Abderrah‐
mane Hammad, s'est engagé à "soutenir 
et à apporter toute l'aide nécessaire au 
journaliste sportif en quête d'une infor‐
mation vraie". Le président de l'ONJSA, 
Youcef Tazir, a estimé, pour sa part, que la 
rencontre "a constitué un nouveau jalon 
sur la voie de l'instauration d'un système 

médiatique fort, car la presse sportive est 
le partenaire de toutes les institutions. 
Elle contribue également à dessiner une 
image réelle à la hauteur de la renommée 
de l'Algérie", formant le vœu de voir les 
résultats de cette rencontre contribuer à 
"renforcer l'arsenal juridique actuel et 
améliorer les performances de la presse 
sportive en général". La rencontre a 

enregistré une participation 
record de représentants de diffé‐
rentes institutions médiatiques, 
ainsi que de représentants de 
stations régionales de la radio 
nationale, des correspondants 
des chaînes de télévision 
publiques et privées, ainsi que 
des analystes sportifs, des 
juristes et des invités d'honneur. 
A cette occasion, quatre ateliers 
ont été organisés pour discuter 
des sujets : le journaliste sportif, 
l'analyste technique et tactique, 
le critique sportif, le correspon‐
dant journalistique sportif et 

l'éthique professionnelle. Ces ate‐
liers seront sanctionnées par des propo‐
sitions "efficaces, à même de contribuer à 
améliorer les performances de la presse 
sportive nationale et à renforcer son rôle, 
au moins, dans l'environnement régional, 
ainsi qu'à hisser le niveau de la presse 
sportive nationale et à l'adapter au nou‐
vel environnement juridique, notamment 
après la publication des textes législatifs 
régissant le secteur médiatique dans le 
journal officiel", ont affirmé les partici‐
pants. R.S  

PRESSE SPORTIVE   

Appel à la mise en place 
d'une première «charte d'éthique»

FIFFIFA SERIEERIES ALALGÉRIERIE 
2022024 :  

LA DÉLÉGATION  
DE LA FIFA 

BOUCLE SA VISITE 
D'INSPECTION 

À ANNABA 
ET ALGER 

 
La délégation de la Fédération inter‑
nationale de football (FIFA) a terminé 
sa visite d’inspection à Alger et Anna‑
ba, en vue du tournoi Fifa Series‑ Algé‑
rie 2024, a indiqué lundi la Fédération 
algérienne de football (FAF). La délé‑
gation s'est rendue dans les villes 
d'Annaba et d'Alger pour s'enquérir 
de l'état d’avancement de la prépara‑
tion de ce tournoi, précise l'instance 
fédérale sur son site officiel Il est à 
rappeler que ce tournoi Fifa Series‑ 
Algérie 2024, accueilli sous l'égide de 
la Fédération Internationale de foot‑
ball, et organisé par la Fédération 
algérienne de football, aura lieu 
durant la période du 18 au 26 mars 
2024 aux stades Nelson‑Mandela à 
Alger et du 19‑Mai‑1956 à Annaba. 
Quatre nations seront au rendez‑vous 
de cette première édition : Algérie, 
Afrique du Sud, Bolivie et Andorre.  

APS

ÉCONOMIE

Les recommandations de la rencontre sur la presse sportive : entre le droit à l’information et la 
responsabilité journalistique pourraient être prises en compte dans l’élaboration de cette charte.

COUPE D’ALGÉRIE :   
Echouant à défendre son titre, l'ASO Chlef revit le scénario de 2006 

L'ASO Chlef, détentrice de la précédente 
édition de la Coupe d'Algérie de football, 
mais éliminée, vendredi, dès les 16es de 
finale de la même épreuve, a connu le 
même scénario qu'en 2006, lorsqu’elle 
avait échoué à défendre son trophée de 
l'année d'avant face au même adversaire 
l’US Biskra, quittant l’épreuve de la 
même façon aussi, soit aux tirs au but. 
Menée au score (2‐0), les Chélifiens, qui 
bénéficiaient de l'avantage du terrain et 
du public, ont réussi à réduire la marque 
dans les derniers instants de la première 
période. Ceci avant de remettre les pen‐
dules à l'heure en début de la seconde. 
N'ayant pu se départager au cours du 

temps réglementaire ainsi que dans les 
prolongations, les deux équipes ont 
recouru aux tirs au but qui ont souri aux 
visiteurs. "Nous aurions aimé continuer 
à défendre notre trophée de Coupe d’Al‐
gérie, mais cette épreuve à un caractère 
spécial. Elle ne peut jamais être fixée 
comme objectif, car la chance y joue sou‐
vent un rôle déterminant, comme ça été 
le cas lors de ce match que nous avons 
perdu aux tirs au but, une opération assi‐
milée à un coup de poker", a déclaré à la 
presse l’entraineur de l’ASO, Cherif Had‐
jar, à l’issue de la partie. Le coach de la 
formation chélifienne, le troisième tech‐
nicien à défiler à la barre technique de 

cette équipe, cette saison, a regretté "les 
carences défensives" des siens, estimant 
qu’elles étaient "la raison principale" de 
l’élimination de son équipe. "Prendre 
deux buts à cause d'erreurs défensives 
est impardonnable, d’autant que nous 
avons bien joué en attaque, avec en 
prime plusieurs occasions franches de 
scorer", a‐t‐il expliqué. Cherif Hadjar a, 
en outre, appelé à tourner la page de 
cette élimination, la deuxième de l’ASO 
cette saison, après avoir été écarté, l’été 
dernier, prématurément de la Coupe de 
la Confédération africaine, et se concen‐
trer pleinement sur le championnat de la 
Ligue 1 "où nous n’avons pas encore 

assuré notre maintien", a‐t‐il prévenu. 
"Nous aurons à faire deux déplacements 
difficiles au cours des deux prochaines 
journées du championnat pour affronter 
le leader, le MC Alger, et l’ES Sétif qui 
joue pour une place sur le podium. Nous 
devons bien nous concentrer sur ces 
deux rendez‐vous pour réaliser de bons 
résultat afin d’améliorer notre position 
au classement", a insisté l’entraineur des 
'Lions de Chelif'. Après 19 journées en 
championnat, l'ASO Chlef est 12e au clas‐
sement avec 23 points, devançant de 
huit unités le 15e et premier potentiel 
relégable le MC Oran qui en compte 15.  

APS 

JEUX AFRICAINS ACCRA 2023 :   
13 nouvelles médailles pour l'Algérie dont 3 en or 

L'Algérie a remporté 13 nouvelles 
médailles (3 or, 6 argent et 4 en bronze), 
à l'issue de la troisième journée des 
épreuves des 13es Jeux africains (JA‐
2023) d'Accra au Ghana (8‐23 mars 
2024), disputées dimanche. Au badmin‐
ton, trois médailles (2 or et 1 en argent) 
ont été décrochées par la sélection algé‐
rienne. 
Les deux médailles d'or ont été l'œuvre 
de la paire Koceila Maameri‐Tenina Maa‐
meri (double mixte) et Maameri Koceila‐
Sabri Madel (double messieurs), alors 
que le duo féminin Hala Bouksani‐Maa‐
meri Tenina s'est contenté de la médaille 
d'argent en double dames. Au dernier 
jour des épreuves du tennis de table, la 
sélection algérienne a décroché une 

médaille d'or grâce à la paire Aouiche 
Stephan‐Boulousa Mehdi vainqueur en 
finale des Egyptiens Asr Khaled‐Chou‐
mane Mohamed (3‐2). L'Algérie termine 
la compétition à la deuxième place avec 
un total de cinq médailles (1 or, 1 argent 
et 3 en bronze). En Natation, quatre 
médailles ont été remportées par les ath‐
lètes algériens (2 en argent et 2 en bron‐
ze). Les deux médailles d'argent sont 
l'œuvre d'Arjoune Abdellah  (200m nage 
libre) et Jaouad Syoud (100 m brasse), 
alors que les médailles de bronze ont été 
obtenues grâce au relais 100 m x4 nage 
libre mixte et Nefsi Rania au 100 m bras‐
se. De son côté, l'haltérophile Nadia 
Ketabi (45 kg) a décroché trois médailles 
d'argent dans sa catégorie (arraché, 

épaulé‐jeté et total). Aux échecs, deux 
médailles de bronze sont glanées par la 
sélection algérienne grâce à Nasr Lina 
(individuels dames) et Arab Adlène 
(individuels messieurs). Au tableau des 
médailles, l'Algérie occupe la deuxième 
place avec un total de 39 médailles (8 or, 
15 argent et 16 en bronze), derrière 
l'Egypte avec 66 médailles (36 or, 14 
argent et 16 en bronze). L'Algérie prend 
part à la 13ème édition des Jeux africains 
2023 d'Accra avec une délégation com‐
posée de 299 personnes dont 222 ath‐
lètes représentant 18 disciplines dont 
quatre sont qualificatives aux Jeux olym‐
piques 2024 de Paris (badminton, ten‐
nis, tennis de table et triathlon). 

 APS  

JAJA-202323/H/HALTÉRÉROPHILIEPHILIE :            

SAMIRMIR FARDRDJALLLLAH 
DÉDÉCROCOCHEHE TROISIS 
MÉDMÉDAILLESILLES D'O'OR 

 
L'haltérophile algérien Samir Far‑
djallah (73 kg) a décroché trois 
médailles d'or (épaulé‑jeté, arraché, 
total) aux épreuves des Jeux afri‑
cains Accra 2023, disputées lundi 
dans la capitale ghanéenne. Fardjal‑
lah a obtenu ses trois breloques en 
vermeil, en totalisant 166 points à 
l'épaulé‑jeté, 138 points à l'arraché 
et 304 points au total. Son coéqui‑
pier Akram Chekhchoukh (67 kg) 
s'est également illustré en décro‑
chant deux médailles d'argent (arra‑
ché et total) et une en bronze à 
l'épaulé‑jeté. Ces six nouvelles 
médailles s'ajoutent à celles rem‑
portées, dimanche, par Nadia Ketabi 
(45 kg), qui s'est adjugée trois bre‑
loques en argent dans sa catégorie 
(arraché, épaulé‑jeté et total). L'Al‑
gérie prend part à la 13ème édition 
des Jeux africains 2023 d'Accra avec 
une délégation composée de 299 
personnes dont 222 athlètes repré‑
sentant 18 disciplines.  

APS

HYDROCARBURES                            
EN ALGÉRIE 
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K
undera a quitté la Tchécoslovaquie 
pour se réfugier en France au 
milieu des années 70. La plupart de 

ses romans (La plaisanterie, La vie est 
ailleurs, Risibles Amours, Le livre du rire 
et de l’oubli…) sont des romans que l’on 
peut qualifier de philosophiques : ils 
mettent tous en scène des individus aux 
prises avec l’histoire, la politique, leur 
destinée (comme en témoigne notre 
sélection des citations de Kundera).  
La principale difficulté rencontrée par 
ses personnages est celle de la création 
du sens : comment donner un sens à son 
existence ? 
Nous avons déjà donné un compte‐
rendu, sur ce même journal, pour son 
roman le plus connu : « L'Insoutenable 
légèreté de l'être », dont l’histoire se 
déroule principalement à Prague dans 
les années 1960 et 1970. Il explore la vie 
artistique et intellectuelle de la société 
tchèque au cours de la période commu‐
niste, à partir du printemps de Prague 
jusqu’à l’invasion soviétique de 1968. 
Les personnages principaux sont Tomáš, 
un chirurgien, sa femme, Tereza, photo‐
graphe angoissée par les infidélités de 
son mari; Sabine, maîtresse de Tomáš, 
une artiste à l’esprit libre ; et Franz, un 
universitaire suisse amoureux de Sabine. 
Aujourd’hui, nous allons sonder son 
autre roman, tout aussi connu et mon‐
dialement apprécié, « L'Immortalité », 
publié en 1990 en France et en 1993 en 
République tchèque. Il s'agit du sixième 
roman de l'auteur. 
Les personnages mis en scène sont deux 
sœurs, Agnès et Laura. Agnès est l’épou‐
se de Paul. Après la mort d'Agnès dans 
un accident de voiture, Paul épouse 
Laura. Avant l'accident qui provoque sa 
mort, Agnès commençait petit à petit à se 
détacher du monde, comme si elle vou‐
lait céder la place à quelqu'un d'autre. 
Par son mariage avec Paul, Laura pren‐
dra la place d'Agnès après sa mort. 
Kundera veut montrer les distinctions 
entre le soi et l'image de soi, qui seraient 
les deux composantes de l'individu. Si le 
soi est mortel, l'image peut, elle, aspirer 

à l'immortalité. Il a puisé dans la culture 
européenne des exemples de cette cour‐
se à l'immortalité. 
L'individu ayant le désir d'immortalité va 
exclusivement se consacrer à l’image et 
non à l’objet, car cette image est devenue 
plus réelle que l'objet. C'est pour cela 
que l'on poursuit des modèles, des indi‐
vidus qui ont atteint l'immortalité 
(comme Goethe) et que l'on méprise 
alors sa propre individualité. 
Extraits : « Car on ne peut considérer un 
geste ni comme la propriété d'un indivi‐
du, ni comme sa création (nul n'étant en 
mesure de créer un geste propre, entiè‐
rement original et n'appartenant qu'à 
soi), ni même comme son instrument ; le 
contraire est vrai : ce sont les gestes qui 
se servent de nous ; nous sommes leurs 
instruments, leurs marionnettes, leurs 
incarnations. 

« La vocation de la poésie n'est pas de 
nous éblouir par une idée surprenante, 
mais de faire qu'un instant de l'être 
devienne inoubliable et digne d'une 
insoutenable nostalgie. 
« La mort et l'immortalité formant un 
couple d'amants inséparables, celui dont 
le visage se confond avec le visage des 
morts est immortel de son vivant. 
« L'homme peut mettre fin à sa vie. Mais 
il ne peut mettre fin à son immortalité. 
« Le pouvoir du journaliste ne se fonde 
pas sur le droit de poser une question, 
mais sur le droit d'exiger une réponse. 
« Rien, en effet, n'exige plus d'effort de 
pensée que l'argumentation destinée à 
justifier la non‐pensée. 
« Nous n'apprenons jamais pourquoi et 
en quoi nous agaçons les autres, en 
quoi 

nous leur sommes sympathiques, en 
quoi nous leur paraissons ridicules ; 
notre propre image est pour nous le plus 
grand mystère. 
« Je pense, donc je suis, est un propos 
d'intellectuel qui sous‐estime les maux 
de dents. Je sens, donc je suis est une 
vérité de portée beaucoup plus générale 
et qui concerne tout être vivant. [...] Le 
fondement du moi n'est pas la pensée 
mais la souffrance, sentiment le plus élé‐
mentaire de tous. Dans la souffrance, 
même un chat ne peut douter de son moi 
unique et non interchangeable. Quand la 
souffrance se fait aiguë, le monde s'éva‐
nouit et chacun de nous reste seul avec 
lui‐même. La souffrance est la Grande 
École de l'égocentrisme. 
« Le souci de sa propre image, voilà l'in‐
corrigible immaturité de l'homme. 
« Être mortel est l'expérience humaine la 
plus élémentaire, et pourtant l'homme 
n'a jamais été en mesure de l'accepter, 
de la comprendre, de se comporter en 
conséquence. L'homme ne sait pas être 
mortel. Et quand il est mort, il ne sait 
même pas être mort. « Chemin : bande 
de terre sur laquelle on marche à pied. 
La route se distingue du chemin non seu‐
lement parce qu'on la parcourt en voitu‐
re, mais en ce qu'elle est une simple ligne 
reliant un point à un autre. La route n'a 
par elle‐même aucun sens ; seuls en ont 
un les deux points qu'elle relie. Le che‐
min est un hommage à l'espace. Chaque 
tronçon du chemin est en lui‐même doté 
d'un sens et nous invite à la halte. La 
route est une triomphale dévalorisation 
de l'espace, qui aujourd'hui n'est plus 
rien d'autre qu'une entrave aux mouve‐
ments de l'homme, une perte de temps.  
« La honte n'a pas pour fondement une 
faute que nous aurions commise, mais 
l'humiliation que nous éprouvons à être 
ce que nous sommes sans l'avoir choisi, 
et la sensation insupportable que cette 
humiliation est visible de partout. 
« Vivre, il n'y a là aucun bonheur. Vivre : 
porter de par le monde son moi doulou‐
reux. Mais être, être est bonheur. Être : 
se transformer en fontaine, vasque de 
pierre dans laquelle l'univers descend 
comme une pluie tiède. « L'humour ne 
peut exister que là où les gens discernent 
encore la frontière entre ce qui est 
important et ce qui ne l'est pas. Aujour‐
d'hui, cette frontière est indiscernable ». 

I.Med 

CULTURE

SOCIOLOGIE DU RIRE ET DU SOURIRE 
La portée culturelle                                 

de la plaisanterie 

L'origine des blagues sur Mascara demeu‐
re inconnue; plusieurs explications ont été 
données sur le phénomène de la "blague 
mascaréenne", mais aucune n'est donné 
pour définitivement tranchée. Reste que 
cette spécificité ne contrarie pas pour 
autant les Mascaréens. Au contraire, 
ceux‐ci prennent avec beaucoup d'hu‐
mour et de sérénité cette propension à 
se marrer de la blague sur les Masca‐
réens, ce qui renseigne sur l'esprit 
ouvert et tranquille de gens de culture 
de cette ville. Mascara n'est pas seule‐
ment la ville de l'Emir, de Abou Ras ou 
de Belloumi, Mascara est une ville qui a 
séduit et captivé les gens de toutes les 

villes d'Algérie. Tous reconnaissent 
qu'elle a été accueillante et bien‐
veillante pour les étrangers; de même 
que les Mascaréens ont toujours sou‐
haité la bienvenue dans leur ville aux 
autres enfants des villes algériennes. 
En résumé, le thème le plus abordé est 
cette propension des Mascaréens à 
rester décontractés et ouverts, dotés 
d'une culture de fond pour faire face 
aux épreuves de tous les jours. Il n'est 
que de voir ses habitants parler, discu‐
ter et s'exprimer pour constater que les 
Mascaréens n'ont rien à voir avec les 
blagues que l'on invente sur leur comp‐
te. Mais force est de remarquer  

 
aujourd'hui que cette spécificité de la 

blague de Mascara est en train de perdre son 
effet et son attrait, de sorte que, actuellement, 
on n'entend que très rarement dans les 
autres villes d'Algé 

rie, 
une "blague mascaréenne". Si le 

phénomène a connu ses heures de gloi‐
re par le passé, maintenant la blague de 
Mascara est tombée en désuétude et 
n'est plus "à la mode". 

I.Med

GRIOTS, GOUWWÂL ET AUTRES HAKAWATIS 

Faire revivre le rôle du conteur populaire  

Les deux conteurs Kada Bensemicha et 

Farès Idir ont, récemment, présenté un 

spectacle de contes, revisitant des his‐

toires inspirées de récits fantastiques. 

Les conteurs ont donné voix à des récits 

et histoires fantastiques puisés dans le 

riche patrimoine oral algérien. 

Rythmant leur récit avec des percussions 

du bendir et du karkabou, Kada Bensemi‐

cha et Farès Idir ont dépoussiéré des 

contes anciens, récits et devinettes trans‐

mises par le conte de génération en géné‐

ration. Dans un décor rehaussé par les 

oeuvres et installations de l'artiste Denis 

Martinez, présent à l'occasion, Kada Ben‐

semicha a emmené le public dans une 

promenade poétique, dans un habillage 

sonore rythmé par les résonnances du 

bendir et les tintements de karkabou. 

Usant de ses talents de conteur, Bensemi‐

cha a su réhabiliter l'art du conte popu‐

laire par une prestation singulière qui 

met en valeur le conte à travers l'interac‐

tion du public. 

Statique ou en mouvement, les deux nar‐

rateurs ont déclamé contes et devinettes 

devant un public conquis. 
I.Med 

« L’IMMORTALITÉ », UN ROMAN DE MILAN KUNDERA 

OU COMMENT DONNER UN SENS 
À SON EXISTENCE…

Milan Kundera est un 
des principaux 

écrivains 
contemporains. 

Auteur dont la vie a 
été tourmentée par le 

communisme
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L
e bilan des inondations suivies de 
glissements de terrain qui ont frap‐
pé l'île indonésienne de Sumatra 

s'est élevé à 23 morts et six disparus, ont 
annoncé mardi les médias locaux. 
L'agence indonésienne de recherche et 
de sauvetage a déclaré que des milliers 
de personnes ont été contraintes de se 
déplacer vers d'autres zones suite à ces 
inondations. 
"Les inondations suivies de glissements 
de terrain se sont produits dans trois 
secteurs du sous‐district de Sutera. 23 
personnes ont péri alors que six autres 
sont toujours portées disparues'', a rap‐
porté le quotidien local en ligne Jakarta 
Globe citant Abdul Malik, chef de l'agen‐
ce indonésienne de recherche et de sau‐
vetage. L'opération de recherche des 
personnes disparues est toujours en 

cours dans l'ouest de Sumatra. Depuis 
jeudi, des glissements de terrain ont 
dévasté Pesisir Selatan et d'autres dis‐
tricts. Jusqu'à présent, 70 000 personnes 
ont été touchées dans la région, selon la 
même source. Située dans la ceinture 

équatoriale, l'Indonésie avec son climat 
tropical souffre souvent d'inondations 
soudaines et de glissements de terrain, 
principalement déclenchés par des 
pluies de mousson. 
 In Agence Anadolu 

 
KIOSQUE INTERNATIONAL

INDONÉSIE 

AU MOINS 23 MORTS ET 
PLUSIEURS DISPARUS DANS 

DES INONDATIONS À SUMATRA
Plus de 70 000 personnes ont 
été touchées par les 
inondations suivies de 
glissements de terrain dans 
différentes zones de la région 
de Sumatra. L'opération de 
recherche des personnes 
disparues est toujours en 
cours dans l'ouest de 
Sumatra.

CTUALITÉ

LIBRE-ÉCHANGE 

L'Inde signe un accord à 100 milliards de dollars 
avec quatre pays européens 

L'Inde et l'Association européenne de 
libre‐échange (AELE), composée de 
quatre pays non membre de l'UE (la Nor‐
vège, l'Islande, la Suisse et le Liechten‐
stein), ont signé ce dimanche un accord 
de libre‐échange. D'une valeur de 100 
milliards de dollars, il a pour but de pro‐
mouvoir les investissements et les 
exportations. Pour le Premier ministre 
indien Narendra Modi, cet accord com‐
mercial « symbolise notre engagement 
commun en faveur d'un commerce 
ouvert, juste et équitable ». Après 16 ans 
de négociations, l'Inde et les quatre pays 
membres de l'Association européenne 
de libre‐échange (AELE) ‐ la Norvège, 
l'Islande, la Suisse et le Liechtenstein ‐ 
ont signé un accord de libre‐échange, 
dimanche à New Delhi. Ce dernier pré‐
voit que l'AELE investira 100 milliards 
de dollars sur 15 ans en Inde, a déclaré le 
ministre indien du Commerce, Piyush 
Goyal.  « L'accord de partenariat écono‐
mique et commercial entre l'Inde et l'AE‐
LE marque une étape historique dans 
notre partenariat en pleine expansion », 
a‐t‐il souligné. Il « ouvrira la voie à la 
croissance et à la prospérité mutuelles » 
en stimulant les exportations, en encou‐
rageant les investissements et en créant 
des emplois, a‐t‐il ajouté. Le Premier 
ministre indien Narendra Modi a mis en 
avant que l'accord commercial « symbo‐
lise notre engagement commun en 
faveur d'un commerce ouvert, juste et 
équitable », selon un communiqué lu lors 
de la cérémonie de signature. 
De son côté, le ministre suisse de l'Éco‐
nomie, Guy Parmelin, s'est félicité d'un 

accord qui « nous permettra de mieux 

utiliser notre potentiel économique et de 
créer des opportunités supplémentaires 
pour l'Inde et les pays de l'AELE ». 
 « Les pays de l'AELE bénéficient d'un 
accès à un marché en pleine croissance... 
En retour, l'Inde attirera davantage d'in‐
vestissements étrangers en provenance 
de l'AELE, ce qui se traduira en fin de 
compte par une augmentation du 
nombre d'emplois de qualité », a‐t‐il 
ajouté dans la capitale indienne. 
 L'AELE a été créée en 1960 pour pro‐
mouvoir le libre‐échange et l'intégration 
économique entre ses membres, qui ne 
font pas partie de l'Union européenne. 
En 2021, elle s'est positionnée comme le 
dixième plus grand négociant au monde 
en termes de marchandises, et le huitiè‐
me en matière de services. 
Le pays le plus peuplé au monde, et cin‐
quième économie mondiale, ressort aux 
yeux de l'AELE, mais aussi du monde, 
comme un grand marché à conquérir. 
D'une part en raison de l'essor de sa clas‐
se moyenne. Selon le Fonds monétaire 
international (FMI), le revenu par habi‐
tant devrait augmenter de plus de 40% 
d'ici 2028, pour atteindre 3.720 dollars. 
Malgré d'importantes disparités de reve‐
nus, la classe moyenne grandissante 
représente une large base de consom‐
mateurs potentiels. 
D'autre part, le pays enregistre une 
envolée du nombre de millionnaires. 
D'après la banque suisse UBS, l'Inde 
comptait 849.000 millionnaires en 2022 
et ce chiffre devrait grimper à 1,4 million 
d'ici 2027. L'Inde est d'ailleurs vue 
comme le prochain Eldorado pour les 
horlogers suisses. Alors qu'elle s'est clas‐

sée à la 23ème place de leurs exporta‐
tions en 2022, elle pourrait se hisser 
dans le top 10 dans une dizaine d'an‐
nées, selon une étude du cabinet Deloitte 
sortie en octobre dernier. La valeur des 
exportations de montres suisses pour‐
rait ainsi passer de 188 millions de 
francs suisses (environ 196 millions 
d'euros) à 400 millions de francs en 
2028. L'Inde attire plus globalement les 
convoitises. Ces dernières années, le 
pays a signé des accords commerciaux 
avec l'Australie et les Émirats arabes 
unis. Des pourparlers sont en cours avec 
le Royaume‐Uni. « Les opportunités sont 
là pour les deux pays, mais il reste enco‐
re beaucoup de travail. Les accords com‐
merciaux de cette taille et de cette ambi‐
tion ne sont jamais faciles », a déclaré le 
Premier ministre britannique Rishi 
Sunak en septembre dernier, se disant « 
confiant » quant à une issue positive. 
 Les négociations sont par contre au 
point mort avec le Canada depuis ce 
même mois. Les relations entre les deux 
pays se sont tendues ces derniers mois 
depuis l'assassinat du dirigeant sikh 
Hardeep Singh Nijjar, en juin 2023 en 
Colombie‐Britannique. Surtout après 
que le gouvernement canadien a accusé 
New Delhi d'avoir commandité ce 
meurtre. De son côté, le gouvernement 
indien accuse Ottawa de fermer les yeux 
sur les activités de nationalistes sikhs 
radicaux qui prônent la création d'un 
État sikh indépendant dans le nord de 
l'Inde. Les négociations en vue d'un 
accord de libre‐échange, entamées dès 
2010, sont depuis interrompues. 

In La Tribune 

ÉTATS-UNIS 

DEDES VILLEILLES 
AMÉRICRICAINEINES VONONT 

JUSQU’QU’À PAYAYERER 
POURPOUR ATATTIRERIRER DEDES 
TÉLÉTRAVAAVAILLEURILLEURS       

Un certain nombre de petites et 
moyennes villes, ainsi que des régions 

entières, se plient en quatre pour 
faire venir des actifs. Explications de 

“CNN”. 
Confrontés au coût de la vie toujours 
plus élevé, de nombreux Américains 

et personnes travaillant aux États‑
Unis se tournent vers de nouvelles 
solutions. Parmi elles : déménager 

dans une ville moins chère. Certaines 
se plient justement en quatre pour 
attirer de nouveaux habitants avec 
des “programmes d’incitation à la 

réinstallation des travailleurs”, 
explique le site de la chaîne CNN. À 
travers le pays, le principe est tou‑
jours le même : offrir aux télétra‑

vailleurs “des incitations financières 
et d’autres avantages, tels que des 

abonnements gratuits à une salle de 
sport, des espaces de coworking, et 
même un dîner avec le maire. Cer‑
taines des offres les plus lucratives 

atteignent cinq chiffres, et certaines 
proposent également des incitations à 

l’achat de maison.” Le nombre de 
villes ayant opté pour cette démarche 

a doublé en quelques années, dopé 
par la pandémie et l’essor du télétra‑

vail, malgré l’arrêt de certains pro‑
grammes post‑Covid. Certains sites, 
comme MakeMyMove.com, agrègent 

ces offres, qui ne suscitent néanmoins 
pas toujours l’enthousiasme, car elles 
peuvent aboutir à une gentrification 

des villes et à creuser le fossé avec les 
gens du coin. CNN a mis en avant neuf 

programmes toujours actifs, quatre 
qui concernent l’ensemble des États 

d’Alaska, de l’Indiana, du Kentucky et 
du Michigan, deux qui concernent des 
ensembles de villes en Alabama et en 

Virginie‑Occidentale, et trois qui 
concernent plus spécifiquement des 
villes. Les voici : Tulsa, Oklahoma : 
Première ville à avoir lancé ce type 
d’incitation, en 2018, Tulsa paie 10 

000 dollars à quiconque s’y installera 
pour un an. 2 900 personnes en ont 

bénéficié et cela a été très bénéfique 
pour l’économie locale. Tulsa espère 
compter 4 000 nouveaux habitants 

par ce biais d’ici à 2027. Les candida‑
tures sont actuellement ouvertes. 

Pour pouvoir postuler, il faut avoir 
plus de 18 ans, avoir vécu en dehors 
de l’Oklahoma pendant au moins un 

an et déménager l’année suivant l’ap‑
probation. Topeka, Kansas : Le pro‑

gramme a débuté en 2019 et offre aux 
candidats jusqu’à 15 000 dollars (avec 
une participation de l’employeur). La 

condition est de vivre sur place au 
moins un an. Attention : ce program‑
me est très sélectif. Sur 6 000 candi‑

dats, seuls 150 ont été retenus jusqu’à 
présent. Rochester, New York : 

Rochester offre 10 000 dollars pour 
s’installer sur place plus 9 000 dollars 
en cas d’achat immobilier. Inspiré de 
Tulsa, ce programme a accueilli ses 

premiers bénéficiaires en avril 2022. 
“L’objectif est d’attirer environ 600 

participants (sans compter les 
membres de la famille) en trois ans”, 
précise CNN. Pour être éligible, il faut 

vivre à plus de 300 miles (482 kilo‑
mètres) du centre‑ville de Rochester 
“ou dans tout autre État à l’exception 
de New York, avoir un emploi entière‑
ment à distance et être âgé de 18 ans 

ou plus”. 
In Courrier International 
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Attaf s’entretient avec la directrice de l’Office 
onusien contre la drogue et le crime 

Le ministre des Affaires étrangères, M. Ahmed Attaf, a reçu, 
hier, un appel téléphonique de la directrice exécutive de 
l’Office des Nations Unies contre la drogue et le crime,     
Mme Ghada Waly. Selon le communiqué du ministère, les 
deux parties se sont entretenues sur les relations de coopé
ration entre l’Algérie et cette instance onusienne, expri
mant leur satisfaction quant au rythme de mise en œuvre 
des programmes de coopération approuvés. Le communi
qué précise que les deux parties ont également évoqué les 
efforts de l’Algérie pour lutter contre la criminalité organi
sée transfrontalière et aussi contre le phénomène de 

contrebande et de trafic de drogue dans la région. A ce titre, 
Attaf et la responsable onusienne ont souligné la nécessité 
d’inscrire cette priorité au cœur des préoccupations des 
différents partenariats multilatéraux, notamment celui 
afro européen. D’autre part, les deux parties ont échangé 
leurs points de vue sur les développements liés au proces
sus d’élaboration d’un accord international global sur la 
lutte contre l’utilisation des technologies de l’information 
et de la communication à des fins criminelles et sur les 
perspectives de conclusion de ce processus au milieu de 
cette année.

L
e monde devrait consom
mer 104,5 millions de 
barils de pétrole par jour 

(mb/j) en moyenne en 2024, 
puis 106,3 mb/j en 2025, 
après 102,2 mb/j en 2023, 
laissant présager de nou
veaux records, selon les nou
velles projections mensuelles 
de l'Organisation des pays 
exportateurs de pétrole 
(Opep), quasi inchangées par 
rapport à celles publiées en 
février. Selon l'organisation, 
"la demande mondiale de 
pétrole en 2024 devrait 
connaître une croissance 
robuste de 2,2 mb/j" par rap

port à 2023, soutenue "par 
une forte demande de trans
port aérien et une mobilité 
routière accrue, y compris le 
diesel routier et le transport 
par camion", ainsi que par 
une croissance "saine" dans 
"les activités industrielles, de 
construction et agricoles, en 
particulier dans les pays non 
membres de l'OCDE". L'Opep 
note toutefois que "ces prévi
sions restent soumises à de 
nombreuses incertitudes, 

notamment des évolutions 
économiques mondiales". A 
l'échelle régionale, la majeure 
partie de la croissance de la 
demande pétrolière devrait 
se produire dans des écono
mies non membres de                   
l'OCDE, avec une expansion 
de près de 2 mb/j en 2024, 
"tirée" en premier lieu par la 
Chine (0,63 mb/j) et "soute
nue par le Moyen Orient, les 
autres pays d'Asie, l'Inde et 
l'Amérique latine". Les 

membres de l'OCDE, qui 
comptent les pays les plus 
riches, devraient représenter 
une part minime de la crois
sance de la demande de 
pétrole : 0,25 mb/j en 2024, 
tirée par les Amériques (0,21 
mb/j), et soutenue par une 
légère augmentation en 
Europe et Asie Pacifique. En 
2025, la demande mondiale 
de pétrole continuera de 
croître mais à un rythme 
moins soutenu de 1,8 mb/j, 
avec une croissance de 0,1 
mb/j dans l'OCDE et de 1,7 
mb/j dans les autres pays. 
Dans le détail des produits 
pétroliers, "les carburants de 
transport devraient stimuler 
la croissance de la demande 
de pétrole en 2024 et 2025". 
En particulier "la demande de 
carburéacteur (carburant 
aérien) devrait connaître la 
plus forte croissance en glis
sement annuel, à mesure que 
le trafic aérien international 
continue de se redresser et 
d'atteindre les niveaux 
d'avant la pandémie" et grâce 
à "un fort trafic aérien inté
rieur dans toutes les régions", 
souligne l'Opep. Y.B.  

DÉCÈS DE L’ANCIEN PHOTOGRAPHE DE PRESSE À L’APS AHMED ABEDOU : 

 La DG de la communication à la Présidence 
de la République présente ses condoléances 

La Direction générale de la communication à la 
Présidence de la République a présenté, mardi, 
ses sincères condoléances à la famille de l’an
cien photographe de presse à l’agence Algérie 
Presse Service (APS), Ahmed Abedou, décédé 
des suites d’une longue maladie. «C’est avec une 
immense tristesse que la Direction générale de 
la communication à la Présidence de la Répu
blique a appris le décès de l’ancien photographe 
de presse à l’agence Algérie Presse Service 

(APS), Ahmed Abedou, des suites d’une longue 
maladie », lit on dans le message de condo
léances. En cette douloureuse épreuve, la Direc
tion générale de la communication « présente 
ses sincères condoléances à la famille du défunt 
et à l’ensemble de la corporation médiatique, 
priant Allah Tout Puissant d’accorder au défunt 
Sa sainte miséricorde et de prêter à ses proches 
patience et réconfort. +A Allah nous apparte
nons, à Lui nous retournons+ ». 

DÉCÈS DE AMEL BOUMEDIENE 

 La DG de la communication à la Présidence de la République 
présente ses condoléances 

La Direction générale de la communica
tion à la Présidence de la République a 
présenté, lundi, ses sincères condo
léances à la famille de la journaliste du 
Soir d'Algérie, Amel Boumediene (Abla 
Cherif), décédée des suites d'une longue 
maladie. "C'est résignée à la volonté d'Al
lah que la Direction générale de la com

munication à la Présidence de la Répu
blique a appris le décès de la journaliste 
du Soir d'Algérie, Amel Boumediene, paix 
à son âme, des suites d'une longue mala
die", lit on dans le message de condo
léances. En cette douloureuse épreuve, 
"la Direction générale de la communica
tion présente ses sincères condoléances 

à la famille de la défunte et à l'ensemble 
de la corporation médiatique, les assu
rant de sa profonde compassion et priant 
Allah Tout Puissant d'accorder à la 
défunte Sa sainte miséricorde et de l'ac
cueillir en Son vaste paradis. ‘A Allah 
nous appartenons, à Lui nous retour
nons’", conclut le message.
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La demande 
mondiale d'or noir 
devrait encore 
connaître une 
croissance "robuste" 
en 2024, tirée par la 
Chine, et alimentée 
par les appétits pour 
le transport aérien, a 
indiqué hier l'Opep 
dans son rapport 
mensuel sur le 
pétrole.

COUPE DE LA CAF: 
L’USMA HÉRITE 
DES NIGÉRIANS 

DE RIVERS UNITED FC 
EN QUARTS 
DE FINALE 

 
L'USM Alger sera opposée aux Nigérians 
de Rivers United FC en quarts de finale 
de la Coupe de la Confédération de foot
ball, selon le tirage au sort effectué hier 
au Caire (Egypte). En cas de qualifica
tion en demi finale, l'USM Alger affron
tera le vainqueur du duel Abu Salem FC 
(Libye)  RS Berkane (Maroc). L’USM 
Alger sera opposée aux Nigérians de 
Rivers United FC en quarts de finale de 
la Coupe de la Confédération de football, 
suivant les résultats du tirage au sort 
effectué mardi au Caire (Egypte) et 
ayant donné également lieu à un chaud 
derby égyptien, entre Moderne Future 
et le Zamalek. Le troisième quart de 
finale opposera les Libyens d’Abu Salem 
FC aux marocains du RS Berkane, alors 
que le dernier quart de finale mettra aux 
prises le Stade Malien et les Ghanéens 
de Dreams FC. L’USM Alger disputera le 
match aller le dimanche 31 mars, en 
déplacement chez Rivers United FC qui 
est basé à Port Harcourt, avant de le 
recevoir le 7 avril, pour la manche 
retour, prévue au stade du 5 Juillet. Les 
Rouge et Noir, tenants du titre, avaient 
terminé la phase de poules en étant pre
miers de leur groupe, devant les Egyp
tiens de Moderne Future, alors que de 
son côté, leur prochain adversaire, 
Rivers United FC, avait terminé deuxiè
me de son groupe, derrière les Gha
néens de Dreams FC avec le même 
nombre de points (11). En cas de quali
fication en demi finale, l’USM Alger 
affrontera le vainqueur du duel Abu 
Salem FC – RS Berkane. Le match aller 
se jouera à Alger, et le retour en dépla
cement. Dans l’autre demi finale, le 
vainqueur du derby égyptien, entre 
Moderne Future et le Zamalek, affronte
ra le vainqueur de la chaude empoigna
de à venir, entre le Stade Malien et 
Dreams FC. Là encore, le représentant 
égyptien commencera par recevoir au 
match aller, avant de se déplacer au 
match retour. En marge du tirage au 
sort, les organisateurs ont annoncé une 
prime de deux millions USD pour le 
vainqueur de cette édition 2023 2024.  

R.S. 

L’OPEP MAINTIENT SES PRÉVISIONS DE CROISSANCE DE LA DEMANDE 
MONDIALE EN 2024 

Le monde consomme encore plus de pétrole

Franancece :    la justicece admadministrative 
mamaintient l'expulsion de l'imammam 

Hassssanan Iququioussssen 
Le tribunal administratif de Paris a 
rejeté ce lundi 11 mars la deman
de de l'imam marocain Hassan 
Iquioussen qui voulait faire annu
ler son arrêté d'expulsion, une 
décision dont Gérald Darmanin 
avait fait en 2022 un symbole de la 
lutte du gouvernement contre les 
"discours séparatistes". Le tribu
nal indique dans un communiqué 

"rejet(er) la demande d'Hassan 
Iquioussen visant à l'annulation de 
la décision d'expulsion prise par le 
ministre de l'Intérieur le 29 juillet 
2022", jugeant que l'imam "a com
mis des actes répétés de provoca
tion explicite et délibérée à la dis
crimination, à la haine ou à la vio
lence envers les juifs, les femmes 
et les non musulmans".


